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AUX AGRICULTEURS 

Diour3â8riion.S.A.Fi lier
ATahibitioa provinciale de la

Koivelie-Kroiae

Longtemps encore, sinon tou 
jours, l’agriculture sera ia print i 
pale industrie, ia première et la 
plus grande ressource de notre 
paya si neuf et si vaste.

Longtemps encore, l'encourage 
ment à donner à la clar-e agi ieole 
sera à l’entête de nos programme 
politiques et devra occuper tous 
les gouvernements.

Mais il faut bien se pénétrer de 
l'idée que si l'iiommo ne se nourrit 
j»as seulement oue de pain, mais 
aussi d’idées et de principes, l'agri­
culture ne sc soutiendra pas non 
plus qu'à l’aide de subvention- 
gouvernementales,. mais à l'aide 
aussi de conseils et de renseigne 
monts.

C’est pour cela que nous multi­
plions partout les concours agri­
coles, pour lYcliange des idées sur 
les résultats obtenus, que l’on 
cherche la diffusion des métho­
des nouvelles, et l'application des 
théories par l'expérience e t l'etude.

Voilà ce quo l'on semble avoir 
bien compris depuis quelques an­
nées, et voilà pourquoi le* gouver­
nements ne se contentent plus de 
payer des primes et des subsides, 
mais cherchent à répandre l ins 
traction dans la classe agricole, à 
rinstruire de ses propres intérêts 
bien entendus.

Une voix autorisée vient de se 
faire entendre a ce propos, à l'ex­
hibition de Halifax ; c'est celle di 
l’hon. S. A. Fisher qui a parlé 
avec éloquence, et qui a peut-êtrt 
été applaudi moins comme le mi­
nistre du gouvernement du Domi­
nion que comme l’un des agrono­
mes les plus distingués du pays.

Nous croyons non - seulement 
être agréables, mais encore être 
utiles à la classe agricole qui nous 
lit, en reproduisant quelques-uns 
des passages les plus marquants 
de ce superbe discours.

Après avoir dit quelques mots 
des deux personnages de distinc­
tion qui avaient déjà vi-ité Uexhi 
bitfan : Son Excellence le gouver­
ne^ général <îsir Wilfrid Lau­
rier, et s’étro fait gloire de mnr 
cher sur leurs traces, M. Fisher 
entra dans le vif do son sujet et 
dit :

Q l'asons-mnia À fuûc ici au Citiat] ? 
Quelle e*l uotie « ollab ration à i’tt ivre 6 
grande do l'empire auquel nous appai t 
nous ? L’Au^letene est !a ruche active dt 
l'indu trie qui u imontc le reste du monde ; 
maie il lui inanquu a elle-même h a vivre 
que produit le Canada eu et gr amie abon 
dunct*. Vous ear z tous que là où il y » 
de* hommes, là où .^tutionnent du» armée-, 
là où *e trouvent de* vaiss^uiix ; l’idée do- 
n l iante qui préoccupe, cV»t la manière 
de se p ocurer des victueillce. Le Cmad.i 
eit éii memment doué pour pouvoir fournii 
la nourriture que requiert l'empire* Nou 
•onimea un peuple lionnéte, et noue avon. 
prouvé p ue d’une fo » que tous lea pro luis 
que noue envoyons à l'étranger, lépondenl 
bonnêtein^nt aux noms qu’ils partent.

Nous sommes un peuple dé ieat. Non 
so nuv • issui de ce* vieilles notions chtv 
qui a propreté lo disputait à la sainteté, e: 
nous axoas conservé cette vu tu dans nos 
industries. Je suis henieux d’apprendre 
qu’a jjourd hui, ’es | roduits du Caua ia ont 
à la fois cjttc double réputation de pro 
pr« lé et d honnêteté. N -us avons au mi 
l eu de nous une cla-s d’agriculteurs plu 
i»ielligeuts que ceux d’aucune autre partie 
du monde ; une classe d’hommes qui sont 
capables do compr ndre les amélio:allons 
née r* res au pu g ês de ITudustrie ou .t 
leur avenir ; q-d tout pré.s t s'occuper dta 
ani loiutious pour le p us grand avantag* 
de leur pays, de leurs faim.les itd eux- 
m -V,i« •. Autrefoi-, on nous répondait: 
vous êtes le» ag.icuit urs, en quelque sorte 
comm • dos homme* de peine, appelés à ré 
pan iic V s sueurs et à ne produire que le 
travail de .os iraii ». Aujonrd'h grâce 
»u\ p ogîes faits pst l’agt ionlture, ell^ est 
d \mue une sc en e J-’sgriculteur est de* 
venu non |b»« l’ho ume qui ne compte que 
itir la force de sa» bru», mais qui compta 
iiitioil sur c«*i e de son tnt i genoe. Volia 
l’idéu dont les jeunes g u» doivent se péné­
trer.

Aujourd’hui, > Canada envoie à i’étran- 
g r pour des miiliows et d«r* rn .lions de 
piastres de fromtgu, de beurre, d anima ai, 
A 1 grains, de céré 'e-, etc.

Aujoutd hui. le gouvotncmei t du Domi­
nion et ceux des j rov H-e» fout b* aucoup ; 
plu< p u «être que tout autre gouxerne* 
Ditut f our l'agt iculture.

L’éto dernier, b*s membres de l'associa­
tion bi.tauuique réunis à Toronto, après 
avoir v silé nos fermes ex|^rimruta!ss, ont 
dâclsré qn’ils mon jonneraivnt au go-v«i- 
oement britanoujae notre exemple à suvre 
en faveur de* agn ulteus du vieux pays.

Jt oousidere que (te hommes entendus 
tous ont fa t là ie plus beau dci compli­
menta.

L e tis maiiiteuaat que cette muvrs du 
|ou • ci fit meut uau^J. .m c 4te de iaig nt.

i)’ou vient cet argent ! Qui p-ue ces dé- 
u-ii .c ? C’ al vou*, cultivatsur» duCma la. 

Oi »i voos vouiex vous refaire de ce* sa en 
i i vous imparte d obs«rv r, d étudier, 
i miter oe q^e l’on fuit Avec votre argent. 
Vo is ave* des fermes cxpcriai-.mtalcs. On 
y fail de» expé:ien. es pour dé iv‘litrer qun ­
ies ^out les eepé es <le gi anis qui coo ieu 
.eut au sa!; pour démontrer te qu’il convient 
u cultiver »ur celle t<ne et la manière la 

pais prob able de disposer de sea pro luit*. 
Vou «z vgüo profiter de l'œuvre dis fermes 
-xpéi i:neutiles? intérasa)x-vous à ce qui s y 
ait. Lise/ le» rapports qn ou pubae ; étu- 
Pez bi n oo que vou» po »vc* eu retenir 
lins les conditions tpéciilea où vous voua 

’ ouvix. Ne vous laiss« z pu* intimider par
mot science. La science, c'est la connais­

sance ; et la science Agricole, c'est U con 
iai* auce ap; i fjudio, rAÎsonnée de vos 
travaux joui ua.loi s.

J’ai eu tivé ma propre terre pendant Jo 
sus. J’ai fait, de mes mt n«, tous le» ira 
vaux qui se font sur une terre. Loin de 
nui l’idée de vous imposer l’obligation de 
suivra à la lettre co que vous trouverez 
«vnt dans les rapports Vous a irez, à exer- 
or votre proj re jugement et votre propre 
iiscretiou.

M .iutenant, l’on peut faire beaucoup 
dans ce pay* pour amé.torer et a. g nei t.-i 

i (iroductiou. Actuellement, la mere- 
jiitrie importe pour $820,000,000 de d-u 
rées. Le Canada ne lut eu fournit que pour 
$7,0J0,0>X). Est-il une raison pour qu’a­
vec ies avantages dont nous disposons, avec 
jc painmoiue lemtorial, qui nous a été 
aissé, avec la tertihte de uotie sol, avec 

^ Intelligence de nos c’as*e* populaires, e*t- 
1 une raison pt.ur que le Canida ne four­

nisse pas le tiers ou U moitié vie eet appro­
visionnement ? Nous n’avons pas à craindre 
Jaus ce pays Textes do pioduclion, du 
moms pou • les produits agricoles. Disons, 
il est vrai, que sous ce rappoit, la fubr.ou- 
tion du fromage est peut ô.re rendue à sa 
limite, vu que le Canada exporte aujour­
d’hui en Angleterre la moitié du fromage 
qu'slle rtçoit de Titrai g r. Si nous allions 
plus loin, nom ruquei tous de voir diminuer 
ia valeur de ce produit sur le marché an­
glais. Mais nous u’exportoos eu Angleterre 
qu’un quii-z.ème du beurre qu’el e importe.

Aujourd'hui T Angleterre importe dea 
liiantités énormes de bestiaux. Nous ne 
lut en envoyons qu’une itib ne proper lion. 
Juge/de ce qu’il nom i o • i e à taire dans 
i'ex| edition du beta i vivant ou abattu. 
Nous pourrions tenir ie prein er rang sur 
les uiarciiés étrangers pour le neutre, le 
fromage, le bœul, le nioutou, le porc. Ces 
pioduil» sont do première qua ité. Ce qui 

ous empê hc d’obtenir les prei*Urs prix 
lu inaiché c’est Tin< onvénient du tians- 
port. Mais à Taide du transport au froid, 
et inconvénieiit va bn;n:ÔL vlisparaîire.
li y a un grand nombre de sujets quo 

j'aimerais bien à discuter avec vous ; mais
iss./•moi vous dire encore quo ce à quoi 

l faut s’attendre aujourd’hui en agncui- 
uir, c'est à la concurrence* C’est en pro- 

vlui-ant au plus bas prix que i on peut te­
nir les marché» du monde. Notre marché 
national ne suffit pas à la consommation 
les produits do notre sol. Par conséqu r.’, 
nous avons à le» exporter, et les pu . 
,u obtiendront ce» p oduits resteront sous 
e coup de la concuri n:e. Grâce à cett * 

conçut i cm e, »i les pnx sont bas, rien ne 
p uira les faire hausser. Ije seul moyeu 
d'y réaliser vie» pioflti, c'est de diminuer ij 
•oût de production. Voilà ce que nous 
pouvons faire. Et nous y réussirons en 
mettant lin aux gaspillages.

Ma heureusement, ga-pil a^c et * x ra 
xa^DC - so it ! s ttaile (arac.éiistique» dts 
cultivateuis de ce pays. Je ne dis pas cela 
au point de vue pusouneL Je r.connais 
aux cultivaieuia* 1s droit au bien être, an
0 ito; t et aux douceurs de la vio, mais je 

fais allusion a leurs méthode», a l’adniniî?-
ratiou de leurs bien», à !ear coupable né­

gligence qui les empêche de saisir les occa- 
lons favorables d’augmenter ou do limi- 

nuer le coût de production. Je n hés tc pas
1 dire que là sc trouve la difference outre 
c profit et les pertes dans U plupart des

opérations agricoles. Vous perd»?* encore 
es belles occasions do vous instruire tur Us 

chose» do votre industrie* Imitez en cela 
«’ouvrier, !e mineur, tous b** autres Indus 
trie!1* qui «.’inspirent des idées nouvelles en 
s’asàcciant, eu se oonsuitant, en s'observant 
es uns Its autre*. Voyez co qui s’est fiit 
dam ie deve oj p meut et Tainélioratiou de 
Tiiidus’rie Uitièio au moy n de ccs asso- 
intious. R «ppcicz-vous la manière dont 

-e faUsit aut'efv» s lo beuvre pur des iné- 
thodee, je dirai, .ndividuelles. Et voyez, co 
qu’est devenue cette fabrication par ie ira» 
vail en coopération.

IA est le succès Avec les avantages que 
nous Irouvons au Canada, nous pouvous 
nous emparer des marcoés de l’empire, et 
g à e à Dieu, avec le travail du peuple ca­
nadien, nous y arriverons d’une manièie 
qui s ri à la fois au grand avantage de uo» 
Ue p ty* et à la g oire de l'Empire.

Elections au Nard-Oue^t
SCRUTIN DANS SIX COMTES 

FIXE AU 26 OCTOBRE

Régina, 7 octobre.

Le lient nant-gouvsroeur Macintosh, »r 
rivé ce mat.n, s’est rendn ausoitèi à 1 hètAl 
du gouveruonieut.

Foi premier ac‘t i été de faire mander 
M Haultem et de lui demander de former
un gouvernement*

0*iui»ci recommandera de nouveau ilài. 
K *a, M t< hei et Nef!

La réélection de ses quatre mimelreB 
sera fixée au 28 octobre, c'eet-â dire deal 
Jour» avant la rentrée de U 1a i ;g - aure.

Il y aura oe jour-.à d«oi ao: i cl ? iot»i 
Oxuseee par le dépait du repr< en-eut In- 
•ingsr q •» a quitté ie pays, et far Tnccep- 
U ion i’uue charge publique par le député 
Bai/a.

M. Laurier à Toronto

Il est l'hote du Board of 
Trade

AUDITOIRE EXCEPTIONNEL- 
LEMERT iilSTir CUi

L’IMPRESSION PRODUITE

(Spéciale au SvU»/)

Toioute, 7 octobre.
Comme Québec doit être fier de son dé­

puté. 1. mVet impossible de vous donner 
une i lée exacte des ovations doi't M. Lau­
rier <*»t Tobjet ici depuis mardi ecir.

Nous ne croyons pas qu il y ait à Thru 
qu’il est sur la stuface du g obe un setiS 
pays où pu esc ee manifester nue pareille 
unanimité. Unanimité non »eu ement pirmi 
le- c dose» populaire», mais même parmi ie» 
datées dirigeante^ M. .ne en |»ays < ousti- 
tutionnel comme TAugleterre où Ton 
apprend à la fouie a reeuveter les repi-énen- 
taut» de l'autorité quel e que soit 1 idee 
politique qu’ils repiéseulent, il n’y eu a 
pas un qui pcunait attirer ainsi à lui 
adversaire» comme utr.ia.

G adstoue, dans »es plus beaux jouis 
comme premier ministre, était l’idole dt s 
fouie» ; mais c’était toujoure le même état 
major qui 1 entourait : su» lieutenant», se* 
partis*.is. Ici, à Toronto, reconnue comm * 
la ville la pint conservatrice du Dominion, 
on a pu voir, mardi soir* nous pou vou» 
dire s.ns exagération presque toute la 
populat.on sur pied. Tous les journaux 
conservateurs du la ville l admettent ave 
autant de franchise que les liberaux y met­
tent de joie à le proclamer.

Un serait peut être tenté d attiibuer une 
manifestation aussi extraordinaire à uu 
engouement passager, provoque par tout 
les échos répétés ici, de la marche liioui- 
phale de M. Laurier eu Ang eterre.

Mau voici qu’il vient de se produire 
quelque chose de plus impor ant et q«:i ne 
laisse plus de doute sur le sentiment pu­
blic.

Hier soir, M. Laurier avait autour de 
lui, uu banquet qui lui é'.ait ufl.it pur le 
li ard of Trade, uu auditoire comme n’a 
jamais pu encore réunir un homme public*

Ou eut dit qu’il u y avait p us qu'un 
seul pa: t. au Caiiadu, qu’un cœur, qu’une 
àme ; que Ton avait enfin réa.isé le rêve de 
faite de notre peuple une nation ; des ca­
nadiens D’ay*ut qn’une même aspiration 
poli q .c, 1 agi and.» entent et la d. aspérité 
du Garni la, quelles que soient les croyances 
rei'g cases, la langue ou Tongiuc d’un cha­
cun.

'Tous les primus de la finance repré-' i - 
tant à eux seuls un capital de plusieurs 
mil ions étaient là, quelles qu'aient pu être 
aupaiavant leur ulli.ntt ou poiiMque. Le 
cleigé catho!u|iie et les diff.Toutes dénom.- 
nation» prolestaules y av i eut lems repre- 
.-•eiilanls la» plu» autorisé-. Peud.mt «)tio le 
maire offiail à M. laurier les hommages 
d’i.n ’ ville anglaise, la société allemand'; c 
la socit té canadienne frança-se venaient 
aussitôt par leur» i rot' -tâtions de dévoue­
ment, ciment r Tuu oa ind.spensable dans 
oe pays pour obtenir la prospérité.

Mai» ce qui vous intértsso peut - t e plus 
que toute autre oousi lcratiou, vous gens 
de Québec, c est Timpres.iou produite pur 
M. I^aurier sur toute cette société d’élite, 
«.es pnuces du la finance, et ces mai très de 
Tédu.iUion, la crén.a i itciloctuelle de 
notre province.

Ur, laissez-moi vous dire que M. i^aurior 
n’a fait qu’ajouter un nouve' éclat à -a ré- 
putation. Tout le monde admettait bien sa 
pui»sanc* dans des discoi rs où le sentiment 
pouvait inspirer que «|iiu* i. es deesp- 
r iodesqui cré< ni taul d impr s n. Mais 
il se trouvait em.ote des journaux cou»' r- 
▼sieurs qui soi te i lient quo M. Laur er en 
pourrait sc iiiai ileutr à cette hruteur lora- 
qu il aurait à parler d affaires et à discuter 
ainsi uu sujet plus aiide.

On ne dira plus cela.
M. Laurier a pat lé à tous c s grands 

manufacturier», à tou» cet grau la exporta­
teur» et importuteuis, a tous « es banquiers, 
de toutes choses qui les in éie»«aieot comme 
s'il y eut, comme comme eux, cousa ré 
tome sa carrière.

Aujourd'hui le» journaux publient le 
texte même de eu m gitlrul dUoour» qui 
couvre prè» de nx colonue* petit texte des 
grand* journaux, rtpréièntanl du doux, .i 
qu.t.xj colonne» du Soitil. Les colonnes de» 
journaux sont illustrée*degraade* vignsttes 
rapré»eulaut les diffcrentis scènes de la 
té’.e de nuit du mardi : M. laurier et 1 idy 
Laurier dans leur carrosse, U m*nife»la- 
lion au Aiasaey 11*11, puis la »alle Ju ban­
quet b er soir

M. Laurier t endra un lever ca soir dans 
la grande sal e d’Horticulture. Ceci e»t à 
U demande des popu atiou» rura us qui ont 
manifssié le désir de voir, elles aussi, M. 
Lauucr.

UN LIVRE UTILE
Nou* a' usons réception d’un nouveau 

livi** pub! e par M. J. L. Vincent, âatltuiè . 
ÂfûH’iel du sreiâME m ATRtqCB.

O est une léémoostraUoo îles olaire de 
Wut «e système métriqn», emprenant des 
tabke du inversion des ni sures méirique» 
en mesures ang’.stseo, «*t réciproquement, 
chose si utlls pour nous f-ançai» du Canada, 
oui avons si souvent, dans nos leclur*», 
<lan* no» journaux,,a fair? co* calculs

On y ti<> iv» les échelles de* d fl i ntes 
me*ores et de» renseignements 11 y pré- 
eienx po-ir Inns cou* qui oui à s’o-caper 
•Tin 1ns o e? te oommpice.

Le* •• eur *o®t MM. B«ai;ohrn»in A 
F.l», de Ni u«: ! réal.

Le Lmiment Mloartf guérit 1* 
diybt: rie.

[.Nouvelles de Montreal
Activité eitraoi'd naira ch'Z la

jaunesie libérale

Une jeune flllo brûléa vivo

Procès de probes

(Du coucfipoiiduul régulier du Soleil) 

Montréal, 8.

M Louis J. Tarte, fil» du Ttiou. M. 
Tarie, miuiatre des Travaux Publics, a 
comparu eu "our de police hier matin, et a 
p aide non coupable à Taccusatioo du U- 
be Tu portée contre lui par M. liulbronner, 
u réda t ur de La Priant.

la; rédacteur de La Prenne se plaint de 
Ctrl ‘ u» coinnieulaires publ é» dan» Au 
Patrie au cours du procès Greuhr.

—Uo accident, Texplosior» d une lampe, 
aoiisenpéiil la vie de Mlle IIuruuBe 
Boody.

Cette p tsonnu est une [ aia!ytique, qui 
marche difficilement. Elle descendit à la 
cave pour aller chercher du bois ; ulle por­
tait une lampe. Dans «’escalier, elle perdit 
pied et tomba têio première duus la cave. 
La lump fi* explosion ci un i u moment U 
malheureux • fut on flainuits». «Ses bîe»»urc» 
sont tulle» quo le médecin dto arc uu pou­
voir la »auv t.
t —M. U J. Tait-*, fils, a été élu h er soir 
vice-président du club Lctc 1er.

—M. Daoust, surintendant da canal l.a- 
hine à Ste Anne, vient d être dealitué «ur 

le i apport d’un commi»»aLo ur.qut ‘*ur.
— Nou* ne eonunes pa» encore débarras­

sés de la picc te.
l.a compagnie de trumwty* a dom é lo 

bon exemple hier eu iai.nant vacciner tous 
sei employé».

—11 e*t beau de voir le zè'o des jeune ^ 
libéraux de cette ville Je crois vraiment 
quo le» rôle» sont maiotenuu renvoi né» et 
que ia jeunesse libérale <le M atréui « o - 
cape p us de politique que U jeunesse lio«5» 
raie du Québec. R.en qu’il u y ail p « 
d'élections en perspectives», ou est a cou»* 
pléter l'organisation du tous le» club'-, et 
vous savez combien nous en avosu*

CAStno
Lo Parc Sohraor do Ciatheo

SUNAiNE cû»jih:^cant le

4 aCTOBRE
Gt nmlos uttrac* • »MH. n *o mctraordlnni- 

ro d a< nu «»'• -. progrururuo s tih prircil.
I-/**h froros ('«mi nr«* i« s plus jtjiiiù <on» 

torsionn a du iriondo, Arrivant justo- 
mout de A’ai m.

HannAnt b» cclôbro c«)rnédfcn
Kan ami Brand, triple barre horizonta­

le e <■'Mitéoi;* vngribor.'b1
John S'ai r, « élebre ion rlour.
L - Vi a lo, da • ■ - : n ons n ni» 

▼olb* -.
M!1«* Ibu tirm, oontoi doni-te<io TOiyiu- 

pia do New ) u K.
Milo May Roll, nxi'onirlctré, mufei “ah*-*.

J/a iiiTfx ./• ii tf -'imi !< i j hr"* 3o ji tn.
A US I Dim in ’ ho prouh i u i u h :io.
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I'htitUnt't. Mfillnnln «d tone ceux |nvé* 
d'sppétit, dégoûté» de» i«:ime'> ou ne pouvaM 
lesaupportv. pHx t* "01* a
• Lâpurçtêdclaf'EPTONfcClîAPOTTAtT 
l'a fart adopter par rlMITt ITU1 PA3TM » 
Auknt*, LYMAN. fo»Nh A CO., M' kti rai

Théâtre Royal
Cl DEVANT SALU JACQUESCARTIET

Co .soir et touM Ksnoitri do 
te aemaino

Prof. CARPENTER
mi H VPNO TI.STK

Donnunt lo.s plus belles re- , 
présentations qui aient été 
vues en cette ville. Ne man- j 
quez pa <lo voir cola.

m

LES ViCTOI ES DE

Ce que son sjsteiiie «l li<>- 
nieo|)utliie améliorée a 

Tait pour le peuple 
du t aiiadu

Les malades rétablis

D s armées d’invalides et de 
BOjfft ants guéria racontent 
leurs heureuses histoires

Oaiertîia1 des Classes
1*011!’ Ill tM‘iatr<M* tlt'A X IIIIM vin I I i UlOlll

i* iu'kt.s. h;:.;i:s % ihi:%r^ 
4€fii8:vi:i\» i jk:s* iM:\ikii€i-
ff’Khi il*' tonlt'M sorles. \ S'Iâl*
i.irm:. vtv.. vtv

|iri\ sont toujours le* |>lus t» in.

Co que les gêna d sent

M Matthew Go uudly, un bumm-' do 
oht'ütin dô foi bluii «’««nun r- < dnut ù Toin 
ta* ?*AtDt Gharleo, Q i'-, t Hri . «lu T-n 
daut qtrdr • un j ai >i>r«'*i ' •! rhoiit n»- 
Uniue ebr'tiiq.n* l avais do - douh^urii 
Vn'U*Iltdau- lo d •-> èt b roiliH. J .'
.’♦uva; p.u-i* ‘itinbl.ctn, i ,1 . i'«*tnpi-
r;u^T»>u Jour fl Mnn ftnpétd avait ilmj ;i: « 
et J«» iTélfti J'iu quo r- •(';b <• d*’ niot-iM^- 
n. • L i *oniftlnt> pro nn.t m »u (< «aal d-1 
r« ai^do.- M m> '>n. j«'u«* pouva - uniroliji'. 
A pris avo.L e:ii|d »yor d. 0'*h vomed ** 
péuidaut do it f-rtiualn >.s, j'ét.n -> comp ot'’* 
ii.‘'ut r* i ù Li -suit «■

Lo renièdo Mur.’ mpour lo rhuniatlHmo 
maiKiiii' jMreinont d.* •■.ulAg«>r on un*» •* i 
trois nour.’s, oi guorlt oniiplcteui«»nt eu 
qu(*:ques i • ir-v

L*- ieim*(i«‘do Munyon p»>ur la dy pep- 
guorit puriitivomout tout*-s J oh fuino. 
d’IndbroHîiou et. ti\»ubios do ieotoiaa'’.
Prix JV

L** roinoib' Munyon pour le rhume pré­
vient la pneumonie h p i**ri? uu thum on 
quelqu«.- heures prix ’jv

Le r*‘iiio<io Munyon pour le rhume gué­
rit I*1- rhuuieH, les Hiieiu ■» n * tunie-, h* - 
douieui H d«‘f. " iti** fcortee et iruot r rapi­
dement le* poUUJOOO. Prix 2.')"

Jh» renie f»» Many<»Q j* >ur b* mal do t-Mo 
guérit Ion maux de têt-* on trois minute' 
Prit 2.V

Lo reiuode M'inyoïi p *ur b*s r'»guoiH. 
guérit rApideiuent l« ;' d'u«(»ur- uan Je 
'ta^, les reitiM, les Aine - et tonte ^ florio-. «la 
uiaia'li«*H de>. i Prix üù .

L«* lemôibsd * Muny' ii p «ur !.*s norfa 
os* un ii..»i v. ibeux [ •uiiuue j- >ur b - uerl-, 
Prix 2f*\

L’onguent p «ur I©h h- ni'»rli *i b * «ia 
Muny.uj g.j.uut pfM-itivoi>i<» tout »a ie-» 
.«or'es il b*m u . h ndoH . Prix L* «e,

Muno'*!!V iii'x.d t «i ,a • o P'Uuaiii»a
lin'Uièto.- d i an*f Prix. «•• •

Lee r. ib* .ie-. «la M un y- u p ir les mala­
die «b* femme - iout «n * udi:ahio h* u - 
dict.oji p ur uatu» c nie du genre hu-
usa; u

Dès retie-é* d Munyou p ir Ta-'huie 
aoul^gè'-n tn ; nnuu: ^ e ru6ri'>H.‘nL 
p.u eut’ • e trie *. pi i\. > \

I o rev auraiour d-» Muuyoo * et. un puin- 
: vigueur

aux por-<uiuo-> faibl-d Prix Si.
Lu ieniido dlbt uoL pour ( .a jue iuaJa- 

di'.*.
Ohoz totifi. les phann.i lona.JS ot» la 

bout of il o.
Un répond promptomont aux lettre* 

!
11 11 Ailwi t H'., r.iron1 - «. i \ *h* av« « niédi- 
e il eTîVld J- H tou!*» m l idle.

^.^.FZE^JSÊSLmL

os CliiiîicIl evo
Marques “VICT0R,, & “E. & D.’1

J /( >/'> t'O/j

/L.fWhrtî \
\ °
v. '■•J' \. jr \

- w» «. *+ •* *>•*■> '.'■‘Hi •«■rrt»-

Chefs d’œuvre de sobdit»*.
de lég'èrcté 1

et de g’ofit

Bon nuirelié exeoptionnel -Un s" il prix
Rue St Pierre................................ Basse Ville
Rue de la Fabrique......................Haute Ville
•Wv tamrwt *-• r m i him ■ m — y miin

NOUS AVONS 
POUR PRINCIPE
Xui duururjj il’-iujaano

BT’iroT A.r.. ith:

D*» n*-j in.aM ia r u u ell»nt (j u ;».y rm're ..l'adn 
»a** lui av«»ir d' i ."i cnUer'' f-.i' i ao «un

U**; Il.......l->4 . .tl s . . - . . ••IIe.it s . IB 1*1
rapp rt d.» 1 A « ri «y I*» la durub'Pte «l i < af »rt, 
Au U! ■ li iu ut* na * d'uu .1, , *rt . parfAll
et non orix H V.t « 1 l p rtée 'le fuit «•, il* ; bottl-HOH. . ..
Noti •* inin * *•• .v *1 - «•!.•« u ! I l

«

o«>nnua qui mouI lus i>Uut bat».
I u * • \ I h! t « ■ a i<oî !• élu!.' • m n' 
de vous être profitable. Nom no 
journd ï faire v«*.r ii(‘n inandiaud

l»*mt m nqilêl 
: 1 • : t *u«

U! j au 'U'es sLATL '«' j> ear gardon i Ann 
Ch au ui'es SI. Al LU i .t iKunin 's ,, - ; »! f

jfwîâî '

M. H

ifx août

3 J Huo st JOSEPH
TELUPHONE

Vin Ferrugineux du Dr Gi-^ùx

.
FAUCh'>usr» am •: »( .« » i'; »r », vV .» I n*> 

R. Ge'!o fa i «ou-* < »«. la f>lu » m > iefii » 
la mieux c »n-fr i»' ** - ir n» n ir-di j I R*» 
ron'.ènruî tou , i-m bous p >1 n* 11-» * vè • 
dat le - m-'lüc ir**-* mv"'i - '* ami 11- 
ii*"'aiU'i qu** be i i,*'» i,u *i a i* '« aio ito-* 
pat non-* » «11*) qu«» nai ure • i R- » il**a r. ** 
a B 1b**. L»vier ie reiavaifd p >ir iepiel, 
levi-r *1 u re!ov i f.» i ressort p' Viu M *1*» 
doigte fa lOlllé'jH tête do fa ilx o.i aoior. 
ai!Igné s* nt parfait d » la fault. < Iran 1«»4 
ro\l* h avo*: jaute.'. l'iroe*ra ** **' inilorm-*. 
Aun-i rat «‘a n k oh *v v a u •! ■■ p» ic

l anu" ■*»• - k i »iu ot • *ni a- . ir, **
.

nomoro -b* 110$ l'aueimm»* • i# ; ivuCn » 
5u leux *■ i*îv - l'i et no *» 1 u.: • u i»’ li *i«u » 
que pluoiourH iM’oaux d<» m » le m di T*» 
r *r.'H(|i*> «u rs vo i lrouo a 1 1 14bk > prix

Demandez les oiiouialres

FfQ.it & Wool, 73 Rqi d Panl,
Vt A C ? * 1 1

o E K T I IV x a .A. T
Au Dr Oiroiix, IP-Miport Sfr | , ,i,. /; r»»i;*.-.- r/,f mf /V>v

MON cil LP DOCI i ra.- ’ * • » m* . * ... (,,p,t , /
tloniiAro à mon eox**, j axala ••!*» roduif»» A un tel «•:,, • lalhl tip m r im-
P*. rt.n;o de P IV ».! viiq -1;. ■ :.*• . Ir: . \!*... , , i *
uo* «lé.-lHi h un j.eir qu d m* - * 1 »yalt <•’ «n >**11 j*' 1 v.*.

D* «•ourig.*.*. jo vous fi* (b nmiid**r deu x b«»u*«>| 1*^ d«» vot*c vin S «n u<dn »u x i’/il 
p' i v.*i i* rom*-b» r .-u * s * * u * ' a , • - ai '■ «jn*» la .,*» i»», m n '•.’nia

uo m •■ for* ■ é'ai* fit. conipl* : 'in* ' ’ 1 t ' •*. « • il. • • *»
ird foule ooute, et jo joui.-- d’imo otoollouto m \ * i. 1 nb! 1,

DA ML \IM:R 1 À 1 j *,
D> p6tà la pharmfvcle BRUNET.

Ht R h h, Q.««*be*.
r 4tsjmr i*. j

GRAIN MOTILE
—> —

QUAI TANGUAY 

BASSE VILLE
Coot IH

mwr *•- ■■ m'trtwmy -.-«a——^

(iuiii'i liiitioiaiimses
.Al V Ba 1ST JD Bj

----------- : o : - ■ ■ ■ -
l’.ir charge d»* bateau ou par lots sur ,0

quai Ronaud

J.3.RENAUD & Cie

12G, 140 R jo £t Paul
« 00 2h

î ï * !

V. it R. SjiiirliiiL»- bonds Store
Pour articles de pêehe et bicycles
(«ra lui t rcdïidiiFj sur SlieMiest/

10 Bons bicycles de seconde ni iin pi .‘.-que 
neufs à sacnTici?.

v. & it. sroitrisu mm sr,u't
H I — Ttnp de. Ut Tilrih?yiqne.—ïj J

Toutes perso.ine* - iullVuiit «le maux (i*1 (Ients,tlu\ioos 
et*-., devraient m» pi o'* tirer chez leur f î.irfnacien un*! 

■ houteillo du tatneUK linimetit ‘ RO pour If
mal do «lents. Necoûteque Ihcla Lot. Apj»!i... fion 
trè* faeih*. En vente dan toutes les pharmatie*.

Le H Tire PaajUii* e ou 

L .liizlais Suns Maître

NouveU^ motb >de clair », simple et fe- 
cil** Pi us d’ét i le pênlbl*» I 

C’eft ta l«> neqt clair, «1 LiAn ,»r% Dié, a 
bv*b éxpÛqtié, »4'ietout •?* oiu re 1 1 fa 
êPétiieut.

S'apprond saas effort et *0 retirâtsfto*
peiB»*.

Prix d*» 1 Ouvi’Rge
$350

PRÜieü&KIROUAC
4(irnr de lu l'abri /tie 

1 Hi rue St Joseph

Belleau & Billeau
Agenti d'assaranca

93 Rue Saint Pierre
M ER CI ER & MÊRGi ËR

Bff O rxr A. X BE K] F«
123 - IL UK AAINT-PIBSIIIB » tll 

Arec.it \ pràtsraur !iypo*h^ia«? et «tir 
MlI*;t pror:>ls«etre a la vtilo •t à U
c^mpagno.

t). Lïasciiereaii, .\.P
Ar^eat A prêter «or hypdthoqa > 01 

nuire* g** an»t«4 p \r greatea oji uoMtes 
•o.kimea. Fa -tlttee p»ur les Fa­
briques ot 1 J* lUUAK'lpaitt’Mk

£1!> Un«* Sf Picrro
léléphon* 497

7oOt Sme
r**5.

ro ivr.A.i>rjd 113% 31. e

SiropdiiDrlOll
LE RHUME, Lâ GRIPPE, ETC.

20o la b34(.3ill3En vente partent
G fé/

1

Extrait de Malt de Dukohart
000-------

Le plus écoooiil i 10 vu *iue t*a 'i**ee n ost q ic la moitié do tout autre oitrab 35»»
1% ' iuHut on TW. 'ie Morue du l)r Hül% 25e lu bot.—TKr'm nt+rtt rie cUrt*

maire, riept ii 76c a $i 80.Lit

Cure

Xcire spéewL" -lUndag'* hcrnUtree du 'ous fronrv». 
Aoenee uéu raie pom Qnébuo et n dis’
J tau A ictyp*

net D» aUdû amtis^nfe et Totlei jk ur im

J. EMILE ROY,
■BMWVXCJ

PHARMAOIfil?f»
fol. 624 81, 83 r48 3t J*\\

a affuxv

... . »..
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02CANE DJ PARTI LIS!BAL

PUBLIE A QUEB2C

0002 COTE DE LA MONTAGNE 
33 A34 9UE NOTRE-DAME, R .V.

Bui'*A« Ao Dir.eti*n
Pr. - lent—Hoa. F. L mil lier, M I*. ;
V*o. rr«*»idoul d. I X L« iiiie iji. M 1*1*.: 
Svi-ré’ »:r -^ i.ui' Mn.or L F. Piuüult. 

M. I* 1*.
M. Au ' rii*Hin«c♦«, M. P. ;

M. Uirltt lutter, ♦*or.
Deux tid.tian» pu- jour.

Edition A&ebdo nadaire . ut>.iéj tju« les
jeudis a 16 pvid** __________

Piux d 4 j^uuesi sa: :
J-lit ot <|u • i*li um* ub a a ... .*1A>
j. 1 Hi ii-1* OMi.v : àle t I Jt'1............* i 'K)

Tarif dos ann^nc*. s :
l<r«* iunertioii ................. .. r'c!al:*rno
i : ' ' . . i uoii* •»..............V i ii

«•iules p i;ir t »ut ont rat
ii !«*HUC.

Annonce* <i<» dé»'*n iria r«*. nal^sanca, 
on e*i»u e c> -i r***pou«l üit po ir toutes ies 
p< •. J - O l! in ____________

Ouvrages do llo
i'ct - iâ com» *, ex '»r,ôs av v *f>ût et 

promptit u 1 *.
TCLEPHON& : 514

Ou 3û procurer lo “Solo l”
Paü • : * . U. pot , «le ui a nix do la

ville Cl Oli» X
W. Ma t; * u. Sa ult Moutmnreiwp.
M. K. 1 ; ii-pt.-, de lj*-vi-s
M. •f«»~. Gunin*. Si itimii. il !.
\i V . .*>a\ ir i. St Ü u »«» .
M V M. K.« h r, s ii*' : Ipro .,
M. J. Miehon, Monuna^oy.
i. i Libi ai ic i * 1 ra-.u-villo.
M. -J i: v .• ill!,\ 11 li vi reo.
Au K "• i«t ’ M -li io i. Mont r»-a .
M i \v. « i; , a i, .si CutLiorlno, 
Morlrôai.
M. L Kckson. 4>wcll.
M T. I . Fort in. L- \vli.

i \. i r: «' st, Fil 1 Hiver.
M l«*■ >• • •• v it'.-iu i-*'., \rilo, It. I.
^l ^9 « i, .| -J tin . M in i H. I

Cn do nantie I ■ i^- n‘ -lau • « aiupa*
- ; ur "ii, ■ i'• • r cle-i adounoioeats.

« «>U i i ’ ; 'U> !il ■ r i 4
l'our plu* «le iv ; et^n • u- i, s'adre^uor

LE SOLEÏL
QtXJ" LCiBJECO

CCT03.15
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Actualités
E -on une belle joui in-e (l'automne, 

toute ouso'ci eu et t., i h. » U f i».

Nouvelle religieuse: 
t es guarantc-Heures auront Heu à St 

Dam n, le lu ; A Si U ymond, le 12; A Sfc 
Germ lin, U* 14 ; a St S mi ie', le 13.

L* p/iqncb t ‘State of Ci’if'ntii • a‘ten­
du ici l-miaiu porte 193 m. iriu» et 7 i Hi*
11 ers

l u convoi spécial lea attend pour Ica 
• n«l iitc tl i (dement A K-quimault. Co­
in)- ' Acg’.iiae, où il? rcn:p! locront le 

p" iinel du naviic d- gu rre * l'h •i-ant.'

1 î \ ' du câl»'g -mine. Ira nam u de Lou- 
« : j :* !«• ni n; tre dea F 1 arc» », F,ruling, 
au j render ministre can.Hli«'<ii :

Londres, 6 ocl<*bre.
^ ir Wi ft i«î Laurier,

Toronto.

IVtireon «* fait le dépôti oxi^é.
"‘ K ' ), FtKLDIMO.

U > triple malh. ir a» répète clnujue an- 
i e au Can ula : le» inond «tmna au priu- 

• j-, » noya ux «n il le* leux do
fop'' , l'autoinn \

< qu’il y n d’iMCompréhonsib’e.o’e.-.t que 
e s (]«-«••'* p [ P s n’.dent p.\» 1\ U-1 
U inspirer plu» de prudeuoe.

Lo pretni-r m niïtre Marchund et se» 
collè^uci mit par i* pour Montréal hier.

I y aui i Aujourd’hui aéAcoc du cabinet.

Lu * Mo-u n4 d " ext arrivé A 9 heure» <.'«
ma i i iv un f rte cuguso i «l écumes 
et de fs ait s.

D- f v d fo:é s f mt de t .riMes Fa­
x' tteii en c nu in i.t dana le eomié do Jo­
ie tie.

1 " -to« ;.t ou d*'« binqui- h du Canada 
réuuio en oonventior» n 7li»g< ra Falls a 
fïi• • hautement hier >«ir W-tfri l l.nurl-r
* t son gouvernement sur leur politique sage 
H patrio que.

/ e Sci- tl t . pub ié à H pag- a d« main. 
Nous *t rvirons au pu’ ie une primeur 

! n «cra fort g û'ée, c‘e>«t 1»? discoure pro- 
boüc4 par I*ho:t. jur*'Rout hier à l'ourerture
d» * « ouféicners judiciairca.

!.e r 'sn’tat de» feux f rét* entre >font- 
J O axva: Cinq perte» do vie, à |«u 

p è* m. c p'-rponnes aana abri, et tr ni vil 
11 r-Xbé*,

NOTES PERSON NEELES

M K leu rd Garneau rs vé de Mont­
réal ce matin.

PROFITES I!B L’ISniOATI H

C** A nes peieotiiiee aenffi eut «U maU
die» de p itr.m* ont t èa difficile» à soigner 
p r • <i ' i ci «• n ic lit- csauppoito p«a. 
.\ c - fieramiBe», n -u* te< omniai»4shis d« 
f.«» ■ lu ItAUMF RIHT\JAL qui «•*
t q 6*1»'c à preiuff-j e- ne faiigne pi»
F ton- fi.

A ' " à Québec : W, îî» i-»„i A C e.
Lu % i nie p 'i t out. 7 V

Raisin “ Concord "
Non» ifc' vn i* a* joui D u un char «le 

f- « d ëpéfim/tmt/it pour /«s
<«. .

BcAmtAMr A Corlomhr,
fa Xo 7 et B, luo.clié Champlâin»

Dernières dépêches 
condensées

Les faux do prairie —Une tra 
gredie -D uf Brands oriimaele 
— Loi dispositions de 1 £epa 
xne avec Cuba La tompéra 
tara X Chicago-

(l'ai câble tt til té égi dphique)

Chic igo, 7.
I.a défi n*' i t • rroiné wi preuve, bi r, 

duns lo pi v. i de Luct^ert. L uccu ô, 
CMMtnsuciuout B »ou déoii, li a ) ua été 
uuorrog4.

San Fi ai ciso, 7
î/app 1 de Théo lore Dur.ind, uceimé 

et tr.'iivé coupable du inourtiv de deux 
jeunob bile s, s- ra pl udé 11* premier lundi 
de novembre. (J un procès qui h fait 
le pîu ■* dt Mina.itioii .4 S iii Fluiu i i ».

Londri s, 7.

Le “ Daily ('hn-ipcl*' ” annonce (ju un 
puissant syndicat ttuglai* « tire au jp>u- 
venu ni,--ni uiuéricmi d’ichcter le the* 
mm de fer Union Pacific.

U-ipid C.ty, Dkkut.i Sud, 7.

L feux do pnirte ravagent to ile la 
régi n n*»rd et sud «lu D»kotu, depiiia 
quatre jo.ir-. Cette ville n’a éto-'auv'.-e 
(p:. vjc p-in a la furie de Féléimmt 
dt ti'jcîcur. IK*m luai-.oii*, en grand 
nouibi-e, «ont lirûié>‘H et une graiido 
(|uantité d’.inimmx ont péri.

L «ndrcH, 7

Une déjx' h-* sp«V .d .• do Madrid an- 
nonce «pie M. Sagiata accordera proba­
blement 1 a itononno a Cub.4, mais sou» 
la ' barge d* la «lotte cubaine et pourvu 
que les C’iibams acceptent le tarif espa- 
gii'»l et paient toute la dette du la der­
nière guerre.

St-Louis, Misa., 7.

Un stén»plie du nom de Georges 
P. Pfeffer, a tué son l> m père, hier 
soir, d un coup do j »tol«*t ut s’est brûlé 
la cervelle. Une «pier«dlo de famille a 
clé cause de U tragédie.

Chicago, 7.

Cette ville rôtit rous une température 
vraiment tropicale, depuis 24 heures. Le 
th'Tinomjtre a marqué jusqu’à '.Hî de- 
qi- s, hier. C est le plus haut degré 
at mi depuis 27 «us. Il faut Ajouter à 
cette chaleur hiiÜ >- inte, les dangers des 
feux d«^ jirairie et des accidents isur eau 
et sur terre qui peuvent avoir beu au 
milieu de lobscurité causée par un 
brouillard épais du fumée.

Les voleurs continuent leurs

Iis s'attaquant à un üoïpj-brt da 
la Lominion Lxprjsa

A Sh3rbrooka

Waterloo, 7.
La nuit dernière, de hardis voleurs 

ont visité le bureau de p«> te «le ce vil­
lage, et ont fait naut r io c«»lfr«j fort de 
la Dominion Fxpress C«»., cud>»inina- 

c- n^Mlérab'.oment les meubles et 
l’intériur du bureau. I e lu uit de la dé­
tonation a été îsi f »rt que plu éeurs ci- 
t'-y« us ont t*té iweillo*. L -,s voleurs 
clIVay h ©ux maim s «»nt abandonné leur 
entr. jnse et n Vnt rien vo.'é, la sconda 
j orte du coffee fort r> .tunt in'acte.

V icune a r r-.alation n’a eue* ««• eu lieu, 
m us on Roulionne «pie 1 s auteurs de 
c «■ f t i> tenta iv criminel!*- s-uU !es mômes 
' «dour'* pu ont <»;. r ■ dern ruinent a 
Sluîtiord où ils ont vi.sué le magasin de 
MM. Hayes et Marche .ult, 10 j-rca- 
bytcic, K aUa>pia«:t Ut.ijouis aux c-éfirs- 
forts. Mais U c uuno ici, leur» elloris 
ont et e sans au < e>.

Uüo déc 'dverto
O’i » • leiivi 1 î<‘ -I- jni; > lo; g en p< «|u»d!e 

autre décuav-. 1 u* do.t vein, apte» cmle du 
l'é ect n cité ?

Un savait (.himiste «nglai* de l’Acain • 
ni u Koy F -i» Souun s vient d appuit« i 
une r<*p<i • :. c p-i;ir d’ ute),«>g,*ii. i».

A pi (•( «i • lo g 1 .*» hmii** >* d •xpérionce ft 
du ravai! anl n .1 f: .1 ? .r «b- oi viir un 
btiiment, vci u *b u »■} «'• it -j u- contre l * mal 
d<- «ml», q i'd a b»p 1»'• du nom de è’iiiAti-
tut dont n fut parue, le “ Roya ' .

C- imm ni est ma.iiLeiiMiP intioduit 
par ruuivcia nt.cr et son « ffi ucitô est 
Ii >t s «le doute.

Donc plus de maux d « «le it s ! ! I
On pei-t so 1** p; o.' : .>r <l«*j 4 a g u lvce ir 

il o?t ortfit «Dna 10 .1 5 es pùaiinaeit .
8«jii prix inmtiqtie le r n i liés popuia re 

et nco'-s ih’n A ' -> , l' s e* b«uir»(» 1. ne 
coûte quo lô c 'a b.-uted e t 3 u ap;« ica 
lion t’*t «i, j pu* la i-t* , oa po«it i upp 1- 
quer avec le bo n dit doigt aur in g1 iciv» 
ma ado U110 '«*1 e d o * i\ 1 • r o ,.j j» • • à
rendre* «!«• g intis r< 1 v.c« » Avis au» pci - 
•onne» qui oui - bibi.udo ne •oulfm «lu 
n.a de d . t .

ÉVîl^i n t1£
Pronoâtios p^ar Ici procliLinds

ATin^t quatre UBuriB

T 1. u o, 7 ’ U h p m— Be i, » i. 
t.u .Ui in, tompéra urc «m j •© p #tev** *, 
uv« r •» en «pie j >e« 1 .Ui 01 - »om «u.

Fil VSKt» L'B l.A LLVNB — 1 ' «-1 ao luuf ditnaiia 
che, 13 oc’.ubie, ail n. 47 a. au

—■ 1 11 "■

—Le Slate of C* livra.* f«t le prochain 
paquebot |-o.te qui ai'meT* §dc Liverpool 
aveu lee ma.nu,

— Le LnonioB e*t arrivé de Liverpool.
h.e« eon vi a cuaiinoe pour MoaUéel.

— Le Tower fl til «u armé «U iloulréa 
i B h a in B er cl «et paru pouf Lixerpool.

—L'Arabia «e u p'.a*.é dan» la oaie a©ch« 
cette api e» midi. 8 n fond» août sérieuse 
moût eiuloiimnigé».

—L'A *.!•% Cra g, a va© au# cBrgsuop de 
sucre brut, qui échoué «Une le port ne 
.'Sydney, C,Ii , a été exai.uué p^r un plon- 
,• ur q««i a trouvé qu i! u'uvaiijf • aasiea de
«jouim «ges po i l’empê h r de ouUuuer *a
route.

— Ij4 biMpie Bterling «at partie pour la 
mer ln« r apres midi a ia remorque du F-œ 
renoe.

— Le »tr Malm Head ayant comp été sa 
cargaison, c-.l aussi parti h.vr»oir.

— U* KyJai liolme eet parti bier a- ir 
pour .syvl uey.

— L«- i - uiorqui ur 8pi y aet arrivé de 
Chainl- y avec cinq Barge» de canal a as
rumorque*

— U- Conqueror est parti hier pour M nt- 
réa! avec etx t«aig • chaigeos de maïuhii - 
dis. * p.ov- n<«iit d'j ia carg ü» »u do l’Àia-
tua.

oc».
A» / • t da «s !t jert -/*; Qu/ltec
-SS B et«m C.ty, Haygorsl-erg, 1.1 
*»tq>i, Win M Macph» ra« n, pour 
Mo .tua , carga.Hoii générale.

— M«-inrn»u, Bii«u>', 24 rpt, W n
.M M i plr-raon, p«jur M -ni eai, cai- 
g is >n g-uéroka

------Liv > - a i. White, Liverpool, ADans,
K(«• À C », j*oar MouUcjI, uirgu*ou 
g •u--i a u.

----- Tyr, !! » mon. Sy b ey, Geo. M. W bs:
ici & C >, pour Montréal, cliarboa.

G.rvico doj Signaux

7 octc-bie.
Pointa au Père—Nuageux ; veut nord 

ouest. Montant à 4. 15 p m, atr Bengoro 
Ho » 1 ; a U p m, atr Lonodinore, Deacen- 
céulaiit a miuriit, *>U Auéideen.

Metis—Nu igoux ; oaoat. Moulant B 2 
p in, »ti B ngoro H >ad.

Mata ne—C au ; ouoât. .Moulant A 10 
a ni i»! r l’un ot Chu f.

H v. a la M irtre—Nuag-iux, vent ouest.
M niant a ff 30 >» m, str uarucsniore.

K*mu Paint—Vent nuni ouest, Desc *n- 
«laut u in .«li, »tr Coucord u.

( up K >s!-r—C a r, vent oue»t. Deacen- 
«Innt A Ô.30 a m, str Cobau.

C»p lk»iq»oir—Buiuitiaida denxea, vent 
-u I ouest. Montant A 6 a m, utr Admirai. 
D cemi « i a 1 |> ni, et Carnpaua.

Cite Nord—C au ; iort ou -at.
Poiiae !«•-. Monts—A«>ét tuou A i’uBcre.
K. v.èrc »Sl Jiian—Moulant a 8 a m. *tr 

Oiler.
L1 sv Point—Brum«*ux ; aud-oue-t. Dcs- 

•e tu la ut hi-r A l p m, sti» L nuiaburg «t 
l i uma ; anjoaid’hm a 6 a m, str Tunet 

1* d. Montant- aujourd’hui, «tr Turret 
Ray.

Le conseil îa^riculto
IMPORTANTES îîE iO-

LUTiaNS

Le Ceneoil d agriculture i si^é cette 
•u manie, et a discute dee inos r s t.'è* 
iuq>o? tantoi, Loe «1- rnier- s question» de« 
battuea ont étv oelies -lu from-g - d» Qué- 
h c, qu'au upp die par déru:<-.i le “ ft\ ach 
- hoeae.” il a été cousteié par M. bernât* 
chea et «Us membres du Conseil d Agricul­
ture de langue ung ai-o, que des expoiia 
«.ai eur» de liomage de Montréal et do g ié- 
bec ex g nt des fabricants «i«* la pr -v.. ce 
que l'on eifuoe la marque de conini i ce et 
t’adresae de lu fabiique et du fabricaut,
I oui le* remplacer par le mol suivant ;
< hitario.
I t «ur va n ! es de from «g - inféileur d O i- 
lario, on écrit i “Frein h < ht-ese.'1 C’ea 
«n Iran le gigauteM|iie «|ui fuit perdre «1, 
mii‘i‘.ie le piivtrc» à la piuv.nc-.

Des ine-ure* vont élit* pnaus pour r*m - 
d.oi a ue trist - état de ch » es. M. R. nui 
«lu / et ses c«> i«*g«ies g«»u i iment qu * m t e 
fro • g«s et notre beurre *ont en état «io 
» * i q it r ia coneuir ii*-e d«»s froin-tgea o' 

es du Haut Canada. Le» pnx r« n- 
p n 'é« pui n*»-* fabrioania .* Chicag > a ml * « 
jjo ii le prouver. Celte queetiou a ia s - 
r - lat nu nt l«;ha:tue par le Co.oeil d’Agri" 
«j.i.tlire, u si jirochaino aession, le lô ue-

:. t:
l*it». c«r «m a tiTacé le nom de s» fubriq-ie 
*«»r ses tu Ko» de fromage qui était p nr- 
tuut Mipéneur A neuf .«> s a*.- fioung- um- 
Ven r eminent d Ontario, «ju’il a inspecte» 
«oigii* u»ein nt.

M. H rrnid «s Hott-1, » démaillé a«ix di­
pt' «« «J'il fout p.ilie du Conseil d’Agricul- 
n.r -, a usci *1« leur 1 llueuce aupier du 
Couaen de Ville «le M unreal, pour le «ié.; - 
der a domi r «rux cil livateur» un marché 
et un eiupiscniiieut plus vaste, mih*i que 
«le* abri». MM. le Dr W. (Jtigimn, B l).«- 

» r«* et mit n**, * nt fortement q p yé lu 
«1< m iuUo «le M. Hotte 11 a él«i r -co.inu 
p»r tous lea membres pré*«l»Ua que es cul- 
livateur* avaient réeilvmenl A fcuutîiir de 
l’élut «lu « lioaea actuel.

-S ir i* nvitution d « l’h*»!!. M. Déuhêne, 
niuü t ** de l’Ag iculture, M.M. le« m«*m 
'•res U Cou» ii «l’Agri ult ne ont cv i iuué 
I*» nouvclU» nmohinca A chemina. Une ié- 
9o'i!'» *n u été adoptée unauimeru'Uit, féhei* 
i i 'i Hi »:* » • • > 1 f miuiatre •(« 1 Ague., t ue 

l^lc sa iquu sur le» b.»ns che -lus. 1 
io « ii »’« i ajourné au 13 deemnhie pro­
chain.

LES MYSTERE Dit G t AMD

C ét.iit a i dernier l>al -Icnné p.tf une 
\ h* fii-in élran^ère —Un gr«>ufle n hji- 
o;. i:x ami » entourait la toute charmante 
•n «rq -ia • *io K. .. la délicieuse toi*
lotte p: o\ oijuail ra-lmit»'ion gemt il ■.— 
Y hs .4\ti de» trouvaiIb:» i.lé* os ! s’eci a 
tout a - p ;a jeun • com,« Hte-loG.. ..(jiiol 
cat «toiiu i enchanteur q d ciuo v-*» mu-
X« ill V • INI e . ; quelle « «t U fée q« | F s
exéent • ?—lie t «in us I •» Iée'« «t te* « n- 
chantciu s n est phi», rép cubt lu n»H*q n e,

Marée» h - -i - gué'-ec -i*- ,« «ia 
a ni,, rt a 5 h. 24 p. m

3 h. 04

Barque é:hodée

I a dép»* u * uivante a ,.:é rcy ie hier 
npvès niidi a«i burt-ui ;!u*etvi cdeaa gnaux 
in c ttc x il.© :

An i . , 7 o. t
Uni bill (j u 

m i. i. » cil 
oui

' * ippmte-; «chouée a • x 
u. V i. l'a • «b «l* 1 «4 - i , •

I*:3 i. ivir s perdui

la iapp -it trim* i i «>y l n.oiitr(
qu** 2/»4 n*viie» o il c.e p bi* m niar peu 
d.i t 4? «ieni’t i tri iiee io H r cc noaiUr ' 
H'.l t fait ue n fi «g , Il outfit p* mit* 
d * ■ *-’d » o »», 7 o. t été ne n li ** et 31 ou I 
été ebtodcMm** eu ni* . 2d vei»*ea«x «out 
*.» juii ,i» » '. ne q louât uppr.e ce q i’i.e 
*ori' d* v* nu».

1^ ptqu • «t po-t# LaUrad- r pirt r* .» 9 
h a m dimanch** p «ir 1.1 %'«rp o avec | I - 
»sger* « t * u ga »© . g néra .*.

!« f«ra eaos.e » Itiai- ; ki jk» r {«icndrt 
le . ouvrier, qui er«-a frméai biM*u de 
|0*te de celle viii*à 10 a io <iimaaoB«N

«t jHiisqn-: 
cret, j** ve 
alxmné.* ù 
ni' fourni! 
b e.» rec n 
"ai90 « «•g l 
le* indt st 
bonne fin—Car 
b*)i n** p v .i être le
m eux rc li;,«é .îea iourna-ix de mode», c’e-*t 
en ur. n* p us pr »tiqu-—j .«j mteiai quo «ta 
< ;. r «g » o n A*tis donu< »
•oui le- ij. i» du meu eur 
nouveihî», vanillé», etc, 
ci parti-' littéraire •«• t 

>« * lé-icicux — La

x ou * <iea te* coiin.il io n n 
X bian voua le dire : Je m«:i 
a •xx -o’» !—C «t a Sii«- i -i i 

s ni« dvics dont vous xou 4 
i e b bin s'- ftt : c’est dau» .4

n nt qut mon couturier trouve
111 n v.-ci«atr4M fHiiir manor A 

c in.igu fique joui ns ue so 
p 4- a ctre le plat ui'i-iique* 4 !e

» pur la ' ii» 1 
g« ftt ; que ■ . 
p I !>' lé ( <U » 

t< ni « m ^ 
me «lirez x o i ,

e t donc e phénix «h-a journaux d«* m > b j 
G .1, c*#*t le ii:vi»le;ir A m«*n *xi»(t(|iii 
n« (‘'L iuo.'-i cher (fl.00). Ai ie t si 

v us<iea't(y ô'is plvimimenl c.tnvaiacurs, 
m : « 1 /.A fadruinist r 4t ion • e 1 Vj/to ,, 

.< ru« «le L; «e, FaiD, un numéro <1 (*1- 4i,
1 v us ««ia a ire aé gratuit.rntnt 1 vm» 
iec«(tinalue* .1-01 a que je u’ex«tfera eu r eu 
et que celle ireonqiai «b « ) ub •< a 1 .-i « ^t
•bgne d* m* reputation et du auccei uuiver- 
-< • qu v.;e « bwienL

PaEMtRCHMEKTS

Mi V
4«lc«* 
*ar ia

.•rinent1
re-D«* 1

0/e/ pldisiw <T*volr un ton 

appétit quand on a la certüudt 

de faire bientôt un excellent 

repasl
N «us la généreuse influence da

ice organe* essentiel» de lu vie rq .conçut peu A jeu leur f -n ti ;«ncu<cnt régulier. 2 
-w* Le [•a!au> i«u.-uxe aux *limei.t» ui.e s-r « ur oubliée, le* sut* gastrique se renoe v1 

vellent et re«. nqui« r« nt L ur efFcace énergie, et la l.« 1 * ,i ; tdl .1-40 nueaicot de r4*> 
tou» le* uuts sc lait sciitir A < haque fui» «juc l'htuic du n-paa soi*uç. Le

‘•'«VIN SI MICHEL Vw»
aiguise l’appétit et facilite la digestion.

«a au lieu d« r.mer*, de Vermouth, d Abileth* ou

i
*

Dosa —l u verra à xiu avant chaque repi 
de Cocktatia ‘4UI b ut u auisiblea A la santé

AAZ
T

V

Notre it^sortiment de muirliamiises pour lu sai>ond’au 

tonine ! Si non, ne manquez pus de venir nous rendiv 
une visite avant d“ voir ailleurs. Nous avons le idiu 
gr.tnd choix de nouveautés qui puUsese montrer. Noiu 
avons porté une attention toute spéciale cette année 
au dép-u t 'meut des fourrures t n ^rand choix manu 
facturées ou non manufacturées. Si vous avez besoin 
d'une belle peau de creamer, le vi- m,do marthe d’Alas­
ka. etc. Venez jetez un coup d\eil sur notre assorti­
ment et nos prix. Nous garantissons satisfaction au 
plus diüicilos.

NOUVEAUTES D’AUTOMNE
J(&ANT£AUX ~n^i»i IM biimo» de m»ul«M-x «k gi o • N>uv**ut.a cü in*iite« g 

doub.é» eu f«> .rrureib Neuve i«-« robe» de 11 ütiu tt lol«» pojr cufaul» 
ÀODES —Les <l©riilei»> nu l f » «; 4 a ^ tt t* d aix-a. N juv« «j f«»im*a u «.uatt»

et « h «p«au» d« f«mtre. (iiaude vaintiv de fl ors, | iuu««« et aigtetie».
ETOFFES A HOUES —L p .- u -t» u- ut.

a ;ub«’« 4 J p*iu«.»>* lu 1*4*g-' FJ* .
SOIERIES

| t lisae» «G a to»«l4«« les cuu’«« uro.
70 DOZ He mouche r» b;oies siuLmei.l 10; chiijue.

.1 lobt a et
23,33 , 40
ut a. L* uouvell*

turn. a. L -jS à

I s*1

GLOV ~rt FRY & CIE
CMPAC’IE DJ CH Mil Di F:R DF Q C-
: B.C, Mj-JTMOflFNCT &CHAR.EVOIX

Ciruinattss
A - lllb

AVX j

v . .
oair**a. 

Av s

WM. SAVAKD
Import'itcu • ot vendeur d’Hnltro» on 

gros ©t o 1 detail

•Tt* dc-lr.* itiî«>rin«i m-*^ <*li nt - ot io t>u- 
- i-- <*n f;«';i rai quo j’ai t-- ui *ur « «••t malu-i 
n : ini«mt (••••:'••! r»h; • «l’h . ir-w

raioho» S' 'ïiiu «n. (Uni«411 -tt Malpoc- 
I ici. J’a; p«iur 1 hiv-*r «l •-* voit - -j ' t 

*4 {> » i‘ i,ëuina^ra»4ii;aj'*i «la;» 1 ~q i«dh»s
**h huiti\x.ri ho onU4orvoü'. uo* Iralob»»*. 
D 'ü 1107. vo ro 0 *11.01 undo «,f 1114 v«m- 

»!lHOrv«r‘1*li V-»H il‘ir !(*» ;,'l .4 -1 «I.üih dos 
v -ûUv.

S • r ' io «‘n ft« Mip«i, -ur le ’illl *, i\ l’a 4- 
4 «‘’téo ot. au v ri e. «vi gî • du i nt. Plu- 

•
wm SAV A KO

ï now .shoo Club ite it tu * i àt
1U ni* ht Fi«»rr * et 1S rue Juin us. 

l’outo* «vi.'utuaudei par tiléphou- 
:>li© pioniptomout,

t par le présent donné q e le l-u* 
rca .«é al >pécui de* «ictiouu 1 «.-a d» 
la c uijiaguie du chuini i «le fer Q ié- 

.
-a lieu au but au «b la < in: . , d «11»

1 «it «le g» -he , VI VDKF DI. I« 
< IVgUiKMKjm! d NOVKVIBKK D97. 
a 3m. i». m, 1 11 lo bat d iom- l *1 r et 
autoriser le* directeur» k émeUre le» dé- 
b ii lui ea p* 1111 iOtmtea de 1-* « upagu.o.

Fai or>lr* lu « m to.
FKNLSl h. W l RTKLK,

I ■ ; .

rom

*41
6 p "ô 

J îk Km- rn YJP

iti/psejues et Ctrnq jettes

Tufflajisinase a froil
i a gri:K. ■ • c*>li> si \ \v 11
»i V. H, LUOl'SL «'-> u»*au . < ir 1 • ; *:J-
t•« aat dau-s 1111 M:itr-*:*«>: Ir «:i ju» i 
«liilVrout *s t4jiiiiu?i*ar ir*M, fruiî,», r* >i is >'i,

• Minv, Iruuug ■. p • buM-'ii. «je u-,, viau-
.

Hh-» i‘‘i -m «*’i *V *» 1 ..va i lo q i 4 t' »
i. mi -1-* a U *a la it l’hiv •; 4 n i 1

toinpératuio tout pros du «l-'gr • «!o (*«.u- 
, i-1- m lo-s vin s oî autr*»s 1111 lii li. *4

|*«‘i' ' - n ibl^’S.
i .b a aiiwM «L'i irg m ont r » «'» p r 

IViu m . m- nx#«*do la Heur, «:u gin u et 
: ut --•* t* -i do marchaMdi-'-H.

’m**

r\i
215 Pue Sb Joseph, St Roe i.

chars él tdüigneea.p uei ons ectriqucs aux i .soiln. '.s

s*r*
O

> u
iaj

CD
li.u r-

,n jr ;
QTI-W ^ b .

. -JT u e-/V «O W 3:
. .. o; " -

A*1 V 'nS-
- ' ■ tr*

va
ri ü*

• cr t v-

UZ rî -

C’EST BIEN CELA
1 lui ires Irniches

: quo7 tous tcu» lei jourj au 
No. 3j, Cote do Lamontagad

003

J ai le plaisir «l’ixfonn t le p «I» 2 «|a-' je 
» » tou» h-s jours h s li i.u» les p u* 

1 4 11 «j m* j « s>'i Vira; avec sut ef i Uou
«Ml ite.:: a 1<* C« 8 llioiu^pi*» d.4U» tou» 

tel «|ue : au verre,

/>
Vi ,

iêP
f.

%
VLVDUEDt Err SAMEDI

Pu vaux da t> ui«» .......... 6
10

Si4a charbon ....................T, pour
44

r
1Cm,id,* do tuv.Ul \ ............ ... 1» t* <’a list. à i’huile .................... .. HO

( ’• iu-li ro T «•)}.«! ).> «n___ ........ 3d *4 1 » da-» a fleur......................... ......... .. 2» h i
M u t» id Uilo---- .... .. 2U t* 1 j j ' M U (•«M 4 ..................... .. . 20 44 u>
Main do p . .»................... • • • • • *4 3 ■ u .;r .'ara 11! i ............ .1.26 44 7 -
Stiappe à l'uzoïr ............ ... 40 ié 22 S^v-iau. Uc..................... ........... .. Il) 44 9
Vterres à i»*r - , la du/.... ___ 1 M() 44 « • Fol!, à fe * ................................. . 7 4» 4
( muii iior«» a dîner........... ........ L>f) «« 1 Scie moutéd... .1.25 44 M
1 4M.'IU\ ................................. M :>'j ILCais 1 oui- l.abit................... .. ia 44 KO
Fros [1 ir habit....... ........ 15 «• J » Fiat d * b-«..s ........................... . . ' ô 44 28
Hm-.o ............................... ........ 70 (4 41 0«>Mip<>-i'i«>n pjur haïnaio . .. 2.» 44 1C
V01 nij à * «yaux.............. ........ 10 4* S Fort® - o «.luree.......................... .. 8 a

JD O IMl t: r, o w
MARCHAND D3 FER

TV o. 7 7U riii* «Ht-Val i «• l-'é 1 «»V « r

jKZ T

^ » c; c. 

Q V

.-é

1S Bepti mbr© jus. 1 ••• ; «•.

— - n
h«S t> n.

.. t
r 5

~ «H

u -s tel que : a i verre, A l’a lettts, 
nil«.*, «-te , etc.

L a îauiille* p *ur out ais-or leur» ordre» 
«r les «pm ité* qu’c . es au «Jiit üesoiu et

uviees 4 du u.oue.
Ou trouvera au» i 

«le pr. n-:v hoix.

r,. iï>: > \ vu
les fruits et üo .boa»

IS: unirai*
23 4- 3G Cot3 L.vaiuai 1^ :1 j

- 1ms.

£ >!1 jours 01 lemps

EXPOSITION de MODES

[nitres TÏAlpecqttss
do

------------ O o------------
b< 4u • jour* -1 ro
8u»ii:u‘ »>:«lo -‘t d i rharl«» t«*’ «wn.

Ans i. ponuu • • - ‘t; fruits d * tou: »■» sur 
to*, rhaux Flum-'o—.

.^pt* -«ali 6 do poiasoiis, frais ot onlé*
obv/.
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UNE MERVEILLE
A BON MARCHE

LE KüJyEAil BiAPflüPfliJNS

Avantages coiibi^ralilei
—— ofbirt* par - —

>1. LcL\riijixe, <y U Le

------dan» le cho x de ■ —

PIANOS et 0R3UES
auge)

T'i.inoA . 1
(!>rU CU éc:« 

ré 4 :
iix'ox DuqUam le N ;»v-

a 1er

Supf'rhmr à tou* « o qui a é‘«• v.* - lu jus­
qu u prô^en*, pr«» luis nt un m m. ■ ir r.j- 

« ' u ’ q i -m nraphophim© «J * 5 O t) >.
La lu.; hino ounpiot.*, aveu cornet 

n is qU ' rc«r.Ml ici©ur, doit »loe tub-14 
poui . •«. car. f 12, ot avec une bot* * porta- 
tivo «*u ch ■•« 51V

CV • e un hincc«‘ m i > p*ir *in m -uvo- 
m«*;iL «l’h ri »g no «b*-, filus ix-rfovt on 11 îea 
«* 1-: «n •*. jii«*i,;''i**u .♦»; ...Le par.-'.cuai.re,

ill-. r-^ xluit tl vH mor«*oa'ix d * muni- 
qu«*. tfiutur**, orcheMt ro, etc. Un c<>n *-*rt 
peut Aro douué a îL'Xh) p *i H.»uri04 «1 i » foU.

U:. txv m ! • tolx d* (Cvli'hll e4> i 
do iouhIouo do toutes H«jrt(*s. chau 
s »! - -b* t «u .* c-t'2'.c d’in r* ruiuoui.-, 
nologru *4. ©le.

S:n«‘t mi x 1 nu comptai t

Fl ip »* d > 7 o
irk
F *»»; 14 do 7«*'•' 4V0- Marshall «i. Mi 

J de N * > - i«>nv > 12^.1)j* 
i ih.iM . lo 7 1(J N«;xv*>inb\ Tore at », 
; $1 «a oO.

Fi «u ► 1 >!', lo 7 1[3 Earn «t Oo.. Woe p
slock, $Lù.00l

Ui g . ■ I » > o ia.04 Kara Jfc Ce., \Veel- 
sta k,

• de 5 o •' iv * . ri - 41 > or * n 4 
■ - - » 1 n ) ».

Uiar «o du à o M-a.'14, Fauiward, pour *4-lou, $12*, » ».
Oivru** o 5 «».it*ave . Pa icirl, pour sa­lon ou chapeilo, $140.ü j.
1 ou- m mai i ii«H.*ut4 s irife eteollont? 

e* *m o u livi' «»r lr(x«t 4«xr >:it vend is, *•>.& 
u-i «MiuptAiit. s«»it a tciMuo*. aveu la«.ali;é de palomont che»
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• U d-‘ pr Mi : v i;.a • - \
L-*> -It» 1:1 • » (•: u * ■» - io ir.s s-'-vià ; 

ugouoo et oU1 i.^i icliou.
it donner leurs i« 

iiand p 1 r m i u » >;-c pi-. * q i m ;*-• «*t 
«*: -ut 1 vré«M A do;m IAI S-l:

1 H14 
ué. Sa­

li-

Fini
bien jer et
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Ü » lOO llo
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213 rua St J3j?
2 aoop—-ima

Ihai ( Hun*
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J « > i î N T MPLE. <1 • la t 11 
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»Ih*o do Ht»* 

i>«*mau'l -ur
VH

% La B
Eo vertu d uuo c-> .;iui-s..»u «le vc:i‘« 

•'* m « a u ■ • ».* ; 1 ccito c.iu--«‘, ‘T,*ra vendu p r 
«■ icnn public, mardi «• lii no j « ir tl’«*. 
Mro c.i'iraut, 1 11 hour04 >1 ■ Uavant i *ii. 
! ai. h l«x b 11 « * 1 u d m nru'-ha!! d*1 la «il 

cour, «lann lo Pal ois «lo J'iH* 1«: x .*11 la ci 
«i»* guék»c«\ la «lit.» bar.pu* «* i va-- 11 
‘ White Wmg-.”, -(*-* groiii«*utH, appiireil4 
et fourni» 11 r«*s tel qu.» b* tout s j trouve 
dans io Havre de inbec

J. B. FARIvlN, Ma, ?hal'.
Québec i octubr ; l‘.»7.
4 au IJoe

Si
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Ventj suis reiervai

CVH. DÜQÜET
St;Hi agent u Qiieber

No 3 Rué St Jean, Hanta-Vilta
30.-* 1 m

---------- de ---------

Costiæfle drap panr Diiiio
Ayant 1 idc do leruior co dc- 

jvi rUuuoul, tout U* .-itock sera »a- 
cuilic à dcA prix tels que la mar- 
ciinudi.-e pui' e « écouler rapide­
ment.

L li.-- rtim.ut o t compo.-ie d im- 
cma«î4 i _ , iwrtdtioiis tie la 8ai$on et com-

i, ., u uJUf oJliüéi.-U 9 ideu-I nue bonne quantité de 
N > i > ‘ ! iimrchandi^en Jo choix commo il

V. i rT1 » ; i - * \ ; ..q;. ♦•oou.hç commune eu n'çn a jainai-s fié ofTcrt sur.Ie mar-

ISsiïf Veiidome
NOUVELLE \r>P.K<"K

37 SUE SUaT - J3SEPH
1)1 Pilichel Côté, » . foi m • r .spec-

! m us in«nt l ’n" - br s Jrt ç- club. ^no !•
r« ?* ii.r.mt V’EN DOM M <*i 4 1 1 ».*!. io il 
«ctobTfc coui ml 1j som local aduei -«u

Na 31 et 39 RUE SAHT-JüJEPH
Li nouvoil** in-’ «lait o;» < u d'une « é- 

guiu-e «pu ne l.iUMo n«>n a «l-divr ; ♦•lîe a 
«ifj.» é.«? apj.SM*. é 011 terni » (• '«gieux pu 
p!f»-xe el fori h tme.ir a 1 clii!». L • g q 4 tt 
M. Mivhül (j*Vé «lont ou conn.dt U u :uo 

« xperwai--5 .1 i » la lii*«.. «ou «la -va t-.-i .(-« 
d’étabiujstni •n', n a r en pour f ire
du nouveau VemlAme un La i «le léumon 
tout h fait f*ahionahte.

O’JV RTIM LUNDI PTiKH ,1L LE II ûj
Le pub ic ext « or - * «*,« prit invité p«: ir 

visitai le» noii\i»i«a» a,4 c* elle ce* » ion, 
4oct—1«.

tou 4 avez dosdIu do

3 «CS 5 :l de Lii'crj).)o!t
m de quvi>c *apJrienrt\
l'uur le beurre et le froniaqc

Livrable A tl«jt, u bord des cli.iis 04 

au iii.i_r.asm.

A ^ /. vous a

* A ;.!;U»r«f épouse commune ru 
b ,1- le () -ave V '/.in*, c«>nfl-s«i ir. d ^ ia « 
« •!«• «b» Q 1 o.-1, d i*..n* r auloneé 1 A 1 
dater en pKlea aux IIuh «i *- i»*-.-» *a t» \

1) ‘Minndei «*a*t» ;
VB

I^x dit Oc ave Vczinm,
lVi['*ud(xur.

I .!«• n >n iMi*éi'.'irt.tI u de bl îas a été 
ln4«*ntéo c i «*» 'te crniHc. c»* jour, 

guébe •, 8 tepterabre. 18J7.
J. A R »’ HEi r»,

0 id Inin Froc.«i.' 1» Dern.

Los prix ont été bai
rix coûtant et môme

- j’^qu au
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iurier du mê ne U©u, déinaat autorince <4 
osier eu juAtlce,
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W. VINCENT
38 oe (0 Fabrique

wraenraraaom » aww aat-T ■***■>

\>au' -1 i l • d abri « l.iun - '. h a'Taiiéè
• n au m* ,! -1- Mé d * vendre

,
I- ■R*' d*(>i« o i s .4v • • un b -uiie 0 ionte- 
le, étal» led©pui* b«>u noiufire d Muae.m.
Lapropi ié.c aora vUiiiio j i lu d taïupa. 

(i I(E(K)jliL DEBliOK 
G .u de* rua- DuTDCLitif ot Kiroue, . 

lOtep 1m_______________

Billard
^ La <liiion du cl.u d »* >Tareh*ad* 

...•OHsn dé*jidé d agi iii»Rr •** «-aile© ©'««t
j v » daaaj ob.ig iLiou U o ar uuu de se© ta*
! h ch U«* pii uni ot | oJra en Tonte. Oèffi o«t 

. .. 1 : • p > ir <1 i' uuq 1 » «Jô-
|-ir.»i ait av.dr un.* Iw'tin * f inie A do trAg 
1 iionnoa oori«RUi*aa. b adr©4*or 04 rue do 
j la Cki ronne. \ oc 7f
1.

Verivt Sleiv.irt «t Cie
Quai doj lui j3 Q

10 mai I

p H ’■ pn s Mit «I 1 lié «I » .1 -. 4M«U 
ri fat' «u i.» «uvnt du Canal;, a »«

‘ ....... 'i'»n, pour la ptH4.i»sion «lu»
•

yoC«' - « \ !»t «l«x la Umqu-' U »t-n dq 
< na.hi * n lê.OOO actions d» cont «lo in 
cii .cnn*, p ur p -urvoii b-p-M., «Eu t.oni 
(motion 4 cl p«mu mit e- fi <•

W \ A IL COJK.
A «<•.•( -, (lc.4 | ,

i ’-ii é « g «« i» 0, 
H* b-2.ru.

2 < s j t. m »:.
i.U

g r a i ns ! (. r a i ns i * i D jmaiKio à la L^îslat’.ir?
A VENDRE

A ia Ri fière lia Lonp, oa B.ts
•AXXi m,n« ;« U B é . Kû-, Foi» et Sr>j 

Grain» en lommagé par l'*ao

A ©aonûcd p.iar
ST-PIERHjB & PINEAU

7 ct-3fa

1 1 présent
» d'in'iM-to , «ra faite à

oui.

- Ml | f» • 
.« U 1. ^ îl-

i •
Ce» JUD

ar
Lo Liniment Mlnartl cru^rii :o

h rhume, «et.

Avis aux Expéditeurs
|i rEAMEB LA OAB 4
** i i k n,‘ J- F- is--» lit partir po ir 
Gaspé oi loa r*.it,s fht©rtné iéeirxs «aui- 
v.auli>*ftvplr . Ma latte Cap Chatto. S te 
Anne i-a M .etn. M ntT - iU, Cap «L i* 
Mh«] u©.m Lulory«i-»i inos, l.ivlAro-a .1- 
R- imtl» ‘tu an* Ui v®, SAMtDüo » 
octobt®. a MIDI du q,i%i Napoléon.

I.ef:«<v Pr» r.*;i ai n 1/4; Napojeon
juMiiau moiuent du départ. Un oornbr© 
üOiHe e-demcDt do p;iP*a^ert pourra 
embar.^uer 4

teracccrdomont ^fera av©o io »tea- 
nijjr ‘ A L h irai" au ta^in G«ispé ot ;© Let 
JTm F «f ^ut b .h : ,di !•§ do la f*ut© d«ïj 
i haléurt

Ftjnr plu© am^L** 'nformationtB adios* 
a • I i. -n J.» U "Ti, North A* »:!• 
''f fL.nüU©.)

î 1. CONN'. j.LT, Boé’tréoorUr.
I MitH Daluomp!?.

donné q i*u- -4
• . ------ - la Législature

•*» ia 1 • »x 1 i« •* «1«; gM(.i»iv, A * a 1 1 • «la
-••.--lyi, l.»m’.'l'I.*;-la • a, .q I p
H' »ein -rpora .t ‘ i » 0»mp 1. -j.. }„ y * 
lo phono «lo Beau©»”, dana U» 1, g qq,; a>iip 
do- lignes doc,»nimunlcat.i..-) p.,, t. |, 
m- ’ans la Pr .vin« o b. gu,- ..«,. ftv.» • roua 

L ;*v - •— - • ’ l.uiiro*
af‘r*,i:,,'7 •' to >rp ro-*4
; 1

IAS« HERLUT .V PU1AUD.
s: .1 Th. n H.j1c'lV«"r'4 d''* K"a "i'r'nU

1C a«*plm
P4 »mf),-e l*u7.

CornDagnle de chomiu do for 
Que »uc fontmorenry ut Ch%r- 
lovoin

1 a»«'*•!;) , *♦? générale ann 1» io dos ao- 
tlonrialr«xH de la (’o<npagml© de^he nln de
for d® Québec Muutmorc icy x Ghar e-
V-ali, an: a lieu au b u eau do la dite <: > n- 
bagnln, ©neoicruuro do« rues *4t Pam mt 
tamsay, jo id; lo Umt J »ur cl'./ct o 
proobafa é • hr§ d • 1 n - .v^iui li.

Fur ord«"**,
F U.N FS! WDRTKLfi,

é so; : !m 8e« r**ii re*ti «jH >rlor.

Le Linimeut Ulaa**d guérit le
Bis dre VAChee.
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A L’ETRANUEIt
La paix et la guerre

T .a fit'vre jiimio conti aie «es ravages

Dernier édio <le rinsunvetion aux Antilles
(Serv e# <i«? 1 1' Af- »ciéi )

•U”................

En 1470 U ItftMQlo da céltM ci maurut ut 
il en connut un *i |>raf«>n4 (\ iv
•*+ i-* • a ici ebnuiluu. ii |Kiti. i h H.iiu 
m*»' f'Jluc et i.utlement l^p^rut. M
LiImUI Ü< U>UUm !«.'■ rcJl IcllM»
pour wtri'UfCT lu trnet d# I iMl»>rtuu4, 
iuaü» en v*m 11 y • Mlriron un an o** 
dum.er vint h sur un# ferme a
l’est de Detroit #t c mm o il ne parlait 
pas ]‘iAU|il.iu il eut Luit* * les d thouite* À 
se f.ur# ci>ui|U'eiiilri EiiiaWiMuul on dé 
couvrit 1 à-in ic de M I a < a , de MiHit 
réd.ai ec <jui !’ n c nmuiii jua A farn 
vee de celui ci, don frèr# ncuibU recou- 
vrei la iai^ui et l«»us d«ax pl .i\r#ut a 
chaude* larmes, on ho rt n mti*nt apte-' 
uuo auiMi hm^ue sépara to m.

A

OLEIL- îs
CHKtfIS PE FKH

IHÎt"

Conimmiyun*. 1,1'N Dl 1# 4
l#s d ama m Dévie 4

OCTOIUUi,

7 30 A M , 12 40 et 7 30 P M
Pour Uivhwottih su. rur vâo.
14Ud f

fona la mm * pour la paix
L:j anéa l'Eurapa

Appreciation u'a coimnani/ant
de l'ut nié j amcucama

Londrca, 7 oct.

Te* 'n -ral N i »u \. Mu -, C'*inm iii 
daut eu ' h f de l’anu ^ * des Klath-L'ms, 
est en i .te (> »ur les Kt it>-l ni* par le 
pHijuein t 4 S.nul Louin/ ilo la Italie ain. - 
ricair Le commandant de î urinoe 
amène o i « t lit dopuirt le moi» de niai 
til i l\j , où il était ai e faire Ullo 
tounn dans le but «le so livrer a dos 
ob-an va e ns >.»r les forces nnlitaires des 
inland; n itnms tlo ce continent. Le in ­
né ni Miles a vu les principaux chefs 
d'Kt.1 «le 1 Knr<*p , y eoiupns le pi si- 

Vict • 1 i.
i’eiui'.reur d Vllemn^ne et le sultan. Le 
pre-l ient de la republhpâe française, ce- 
iauid nty c-t c*)ii-i iiru par le général 
Mi es, ct.mme i t ^al sous tous les rap­
ports, dt s s.hh rains d Europe

•* 1 e ju : -ut Faure est un des hom­
me'' h plus courtois, les plus digues et 

;
en Europe. a dit le général Milos. 
“ La lépuhliqtie française, a ajouté le 
^ . ia!. o v t pas U un d’être in- 
^Tiiu- .au sujet d la façon dont son pro- 
uiicT ni igistrat se comporterait pendant 
a visite -u il a faite réceuiment au tsar.

Cette tjue- te m avait fort préoccupé la 
presse fiunç u-o pendant qucdpie temps.

Le g n r.il Miles a fait a un eorres- 
pon oit de 1 As ociated Press un léeit 
ntére s uit d# sa tournée. Bien que le 
générai ait refusé do donner son opinion 
lur certaines questions relatives a la 
force respective dos armées allemande et 
ir.un;*.-e, ses coinmeiitaiies sur ces deux 
jrg mirations, a propos des mameuvres 
ie il imbourg et debt (Quentin, ont été 
mut u fait siguitii atif s.

“ L'arim’c aia inando, a dit le général 
Mlles, est soumise a une discipline sé- 
rère ; elle c-t bien exercée, et a la pa 
rade, 1 aspect des troupes est d un bel 
sffoi,niais si s quaiu vs gueiriores ne sont 
pas supérieures a celles des année» an 
glaise, française ou russe. 44 J ai vu une 
partie des nmmeuvres de l'année fran- 
gaiae près de Saint-Quentin, a ajouté le 
général, et celle-ci u » pas l’apparence 
d'une année en panulc, niais elle a la so­
lidité, l'endurance, qui imiiquent qu’elle 
est bien préparée pour la guerre.

Les uniforuies de l'aimée frauçdse ne 
sont pasaus'i beaux que ceux do laruicj 
allemande, mai-, ils sont plus convena­
bles pour 1 us ig des troupes, et K - offi­
ciers s> ni hablies et pleins de /., e. A 3t * 
Quciitiu, il y avait soixante-dix nulle 
hoimuea de troupes bien équip a, bien 
di-cipünés, et la revue passée par 1# 
p.c-i.ieaf, a é.c ) »IU des plus b tUX 

I » 1
armée de soixante dix mille hommes a 
mis un peu plus de doux heures pour 
dctiler devant !a tribune présid* utiolle, 
et la cavalerie—environ H),0<X) hommes 
—a chargé en masse et s’est anêtée à 
quelque s mètres du pu û lui il, sur une 
ligne presque parfaite ot en bon ordre.’’

Los te mt prêts à ac-tepter la traité
Athènea, 7

T.o nouveau cabin t grec, d »nt U pre* 
m mmiatre est M. Zamns, a annoncé, 
hier, sou laugramme politique. 11 »e 
jjiopo .e d'obtenir l évacuation immédiate 
de la The-salio, et de réorganiser radi- 

nt radumii-irv i m Li Cliambre, 
V ' O M.a.'. M.V|. De.j iliuis, Ivai tj anus 
< Dcl.gc sgis, chef de l’opposition, a 
approuvé C" programme en donnant au 
g uvenuMuant lu temps ci eu préparer 
l’exécution.

Le nouveau ministère considère c# 
voie do cou fiance comme une accepta 
tion, de la part de la chambre, du truté 
de paix entre 1« Grroe# ot la Turquie. K i 
conséqueuca, lia informé le doyen du 
corps diplomatique que le gouvernement 
euut prêt a négocier pour 1 exécution Je 
l'article • du traité et pour 1 acceptation 
dctimtivc du ce traité.

7.30
A M.

i-daud fond
les et Voua-*

CHEMIN Dn F E It
an

CO-ÎJâL DJ SiwYi.J âCÎ
Berlin, 7.

Les \ hu s de la foi teicsso de Spaiulue 
où sont enferméa lesiMi millions do maiv- 
votés par lu rcnliM.-g, en IS7I, comme 
fonds Kpec.al pour la pi-chaîne guune, 
ont été visitées, hier, par le secrétaire 
du t léser qui a présidé au décompte des 
gaca rcmp'i ■ d or. Il a fa lu piu-ieui 
heur< s a <pa Iques douzaines d’employés 
pour faire ccttefoperation.

ArFAà’JS CüBûtNiS
Madrid, 7.

M. Sagaata a reçu un télégramme du 
générai WVyler lui offrant tes servi­
ces et disant qu’il ne donnera pas ^a 
démis.-, ni. A une néaiice du cabinet 
hier s- ir il m • > décidé d’«c ider i >u- 
t >noinio i Onbr sms la siixeram-- do 
l’Espigne et de continuer U campagne 
aussi loiigtemp- que ce sera nécessaire.

Le spectre jaune
L’ÉP.DiiaiE SÉ PaOPAGH 

TOüjjjas

SE J VICTIMES

Nouvelle-Orléaus, Lne, 7.
Les nouveaux cas Je tievro jaune sur­

gissent du partout et hier un plus grand 
nombre que d'ordinaire ont cto enregis­
tré» ici. On s’altendait à cette rc.TUücH- 
cence de la maladie a cause do la cha­
leur qui a prévalu ces jour.- ci. 1! ont 
unpo.-sible au Bureau de binté de faire 
un m-pection complète de- tousles houx 
infectes tant le territoire à parcourir est 
étendu, il y a aujourd hui -50 cas sous 
traitement. Nombre do mais- ns n’ont 
p k- encore été de -infectée.-- parce que les 
malades y ont été guéris. Si l’on tient 
compte avec ceci du fait ^udl y a eu un 
certain relâchement de surveillance, on 
comprendra combien facile lient lu mi­
crobe a pu .se propager.

Poiir îeTloiÿke
La vrai lu vil da l’arat.q u

Washington, D. C., 7.

La question d’oigainser dos ©xpedi- 
! ■ - de secours au Klondyk© a été dis­
ci i.-o sms toutes fie* faces a Washing­
ton. Le gouvernement américain en est 
arrivé a tu conclusion que 1 ou n’obtien- 
drait dos résultats satisfaisants qu'avec 
des rennes. Kn con.-sequence, des ordres 
ont *.(é donnés au auriuteudant île la 
fri me d élevage d© returns à bt-Michel, 
Alaska, de ra-Mcuihlcr un nombre aussi 
gi .ml que po-sildo de ecs animaux pour 
sci vir au transport des vivrea nécessai 
i os nu ravitaillement dos chercheurs d or 
du Kbuidyke. Dos guide* auront égale­
ment retenus et des relais -oront ét iblis 
Le g •uverir ineiit coinjit© pouvoir réu- 
uu plu» de 1,000 rennes pour le borwee 
projeté.

On a abandonné comme im] raticabîo 
le projet de c u-ti .ne une locomotive 
et des trains de traîneaux pour le trans­
port *ur la n -ig© ainsi quo le projet de 
be servir de chiens commu hôtes de 
trait.

Dix-huit ans séparés
Un eiitiopronaur mo ;tréVa:3 ra- 

trouTe ecu frôra

Détroit, Michigan, 7-

Une d pèche d# I«agrang«, Indiana, 
tice qu’André Lat.mr, entrepreneurami

do Montréal, vient 
frere après dix-huit

de retrouver «on 
nu» de séparation.

3 i R 4î. iü Uii» :tî i S i
De la g .re -d j Balais

0 a. m. 1 43 p m ot 13 p. m
j i6. Express de jour, diiii im lie excepu- 
Ha. ni . ra<- *ut a Mollir ai av •(.•

b»s ' ru'.ua (J'Dttawa. dea i.iaia Je i i.«t 0 
New-Vork.

1 j.* L e ialr. ou vie h ^ e\ q>*
1 4 » P M. an J1 >in r ai » Sq i) >t 7 I* M

4 4 44 44 t ht 0.81 7 1 i P II
“ “ Jlo-to i j >ur e»ui\eut » 10 A M
“ •• Foi i :an l •' ».li) A M
......................iorouto “ 7 JAM

“ Hamilton “ a 1 » A M
“ “ Cimto Niagara44 Km»; A M
" “ HutTalo " 1«»..V» A M

'• » Igo
;G1 Expr do nait, dimauohe 

i xeepte.
Il p m i i< <* ademont pour 1/Pos­

ton. ;es tra u- expi ns- tl>* Ww-Vork e* la 
rout#eoutlneni».-* «D xi to i >*i. (’Joui- 
' e Angiai- -, 1«> (il ao l \ » • > , >r
• •tlr-.au re» iHiiiit» d » la Oov du l'a- i* 
fl ju#,

, Ô7. S.-i \ i *h J i J: uisue e 
i 2à p. m. F ü- iii* ru J • a p **ir 

les p'dn'H d© l’ouest e* u# la N >uv* i,e 
AugnUrre.

GEO lui: DU SCAN. 
PHoN I. Agtmt do» Pa*. agecs
Bureau des Bilieti et di Téié- 

âraphe.
14 Rus Bu^do

Vig-A-vD leb a eau Je poste et J la 
J bia’Ion du palais, 

kü sept IbJ?-

Ouaiia raspomliilitJ
OoJil, qui po ir n% 

rair- .n i» i un * a Urx, 
n *4:iura Je sa I »a > e? 
1-s solus que re­
quiert on ôtxt -ie 
sauté, Ignare s vu 
au.Mm dure la r *s- 
poneaoilif# qu’il as- 
fcume. Il *s’ a»i >iu« 
m. nt nérenvira \ 
to .t mala le i i faire 
tout#*» qui e eu soi 
p. uvojr, p > i : -b»trul. 
te la maia e. qui ^ 
min©, le r . ue et 1 »

twjjfwBr ï MV «’ inévl aul »•
mai)! a . : • ..beau. D-bu - que s i * uè- 
we-sauvng's u© J. E P. Ui •>. qui uj 
ftoiitooiap>>'*es Q'i ^ lier leri'iii-i

14 U p 1 '
liant, ; ersouu© u peu4 s'-'i Mser, iis »
I réîext# que i mnilieei. lue irai ♦, 
carres remoi-s £i*r..-.s*u Im U* »- 
liieuMoui..-,nM maloti' *, q i *1 i'sJIm 
boieut. Jamais aucun ma a le. «pu s'*st 
fcci vi de ce# fireoieux >• >’ü;> •U » . V) w
ar-e. n’.iô'M K- j t > p >u - i! a » -u » t 
lesu tat.<j, auxqae!} il .4 i a t D 1 il s p j 
pre . ire. a\ *ic t > is les mbier a i x q r sa 
uonn. ut ordiovireiie it. V us '')ii qui 
eouiïroz, sachux recourir A 'î* “'isvia^" 
v<> ta ec .‘i puérta m'.a tu ba’Men*. Na 
I ren«‘Z oopeudant que Let v#ritai)l©4 rc- 
rmniea »-a'ivftge.. qus vu us ns v .us pro- 
cur i e.i q.p k l’Ensel ru) ‘«u gui siiva-

J, E.e P BApiOOT
a*«5.a Jan? j..sa«*4.

UJtîQJj, j

" G KO 3 LOT

VALEUR 32000
k il du SI aoiil Sa

«I<\* A I4Im liai t'ailll*
du/’ lo «jro^ lot. (Aiileiir
S•.OOO) a «*tt% ^.ly iip liai4 TI 
.\a|M»!tou > sifan-i iivl. «Ip
Trois Eài\ irrrs.

4 n iiipsup >1 *

Girard. D<Mirlirr, rue
(Tiamplaiii, Tloiiiroal, a 

lr loi %alenr
de TI. !.. Koh*« I4îi-
hold. 1HÎ25 me \otre Ha­
ine* nu loi d’une valeur île 
)$«#{>. rt €#eoi*4i»a* Aime 
Tremblay* 7 rue «In Bord 
île IVuei, egaleiiaent un i<»t 
de WlO.

ANT LANGLOI3.
agent.

C6, Côte de l.arnontKgn

, On demande U • l> ..l tm» b.t p u 
chapeaux iS\iJit«*a<*r oluv Miu« J. U 

j Dup* r*-, 44 Cû a Lu M uii «gue.-—7 jn >.

©t \
Ift terni.; «liai

a'r; vaut à Port .m 1 4 c >) «sî 
»n A H ut •» au- i p *ui 

M >uti «.«svi. ()l .<va #> le «M 4 
il MX» iu4orrué<uatro- art ivaut 
l U »nt ou J a l.Jû i> u.

' Pour Kiohm »uJ, Sh«*i r > .k'V 
arrivant a M >utr al a ivê p.

i
M it ré il aveu i »» f r ub lu
Vermuut « ’ ui rat et «lu D * u 

N
York et li.-u'ou** i -• nJ.oit» 
du aud arr.van a N os Voi x 
a 7 a m luis «niai -1 i a«» r- 
d * ; 11 e ' i ' a M »u cal . v
trams b >ui foi ir «. Ma. 
tou, N l igar « Fait- i » • r .. 
arrivant a « iil-'i r • 4 • P» p. 
ni., ©( v taisant racoonb*- 
ment avo«i k*- t l ain- ne

tnoamii# <t# Navlfaiua
HIC II i:i.| •.I A ONTARIO

1 t. Mcamer le c#tte ir > ’i ;.ag i'c • utlrx 
I t* u- I.*-« i iar# nom M >u real b nanu < 
i **eewe» a >.*■ n. o m , •*. arrtutat *

.Mtair©** Lai,#aau. 1 rtHa-tilviere# «M é>r#t.
Le» ©4>atn'>r#a août hauil a»

Peul et Celairée» â iv'oH trlc»to
U va

7.33
p m

I P >ur Ki ■'i no!i I, Sîi 'H.r-Hkke, 
i lai an 1 Pond e*. P >n (au ! •’ la* ; 
| -tati > i .l ■ u ri* i
I va© à t*.»r» l ni'1 t « u a. m , ! 
{« a D1 - >' s I J 5 ' b in., j 
]uu4-i pour M >ut rèal. O tawu, j 
' For >n <*, Hu'iiiito.'. »> i.«»u
I ot Chicago «-.i le» n-a' > us m- | 
1 lormé llaihM. fnUant i Hücor* i 

JmiiMiP a Montréal iv -e le*
( rn is du V • uo i C »n t i. ,q | 
d i 1» 1 IL. p mr ié »n S w 
Vm K . oudr«»»t» du ©ud.

itL^s tram 4 n -rivait A Lé 
via i 7.30 a. m. ~ iü et iü 43 p ui.

Char» B id »t PiUlman >- u •>- "a a- le 
’um , i*t ©uarç d it'Ouir» r-ur le- trou- du 
nuit entre \a. vis e;. M mirsai 

Cuai‘i i’u liiir *'t àd «u \\ i • ■- ir 
' - • i a In • «i© Jo -r, ««•' •• o V ■ "i .* 

«M- îPrAal <0 N* a-V K. «• «i \«*-' 
hui Pullm iM en'r-* .! î r- ul «•* u 11 

L»s trains oisruient i© ou* eiitr - D 1 ’■ 
h;- . Portlau 1 t© ïhaston

Uu oflivuer do d1 Miaao vm. > •..'.u 
tient à L> via pour taire rmap • ■ d •- 
hagliges et h*-exn * 1> t dire ;ui *u aux 
<ii?f r. ip.- endrolt-s J« - liuit - C H­

I' . urez-voiis \«ii b! J«* s e‘ ao • >m n >- 
p Ui* char parâib •• du" 

au. res rousolgu • rmot.s le- hur *aux d i
oompagnie

BUHEA J D?S B LLiri
5 HUE EU TOUT

(Voiaia du Dureau de Port ))

N - ive »u bur-au d*1 lu Has » ir-
dère de la Travers •. ru© D « »
nux .-talion» do L'O is et é.'‘
Ifévis.
; 2 sept.. I8-.I7.

ber v o# du OimanoMoU r. • © alliai pai « la ..*^1 >j «»t M ut- 
réal r©»ï»eo* ve;u«p 1 i .f » p m 

l>©s hiii.-!- orout veu 1 is p >jr le voya* 
g# de rei or au prix «I un i. 'i-sag- i» 
i re *.( o u (Vu* qui or-u ir > •
innaL» oî»j g©»* d • p o** ir i# *xni© Il
?»•> ir venir por l# méiU** h%t »iU, Ia-«.i4' 
Moût real a ; tioures «liin x.ioe > i a pro* nt' 
Ji ou . i . i ■ - » r a 7 » • ,.

I» bide * . »r . P au si v. n 1 i* M* 
s-^nedis <»t ;e* «l.inan iss u prix >1 uu 

‘ blli.'t d** pr * n era .'H~* * t» • i u a pas s
g# de > «a a r. • -Uvi r »s. pour re­
venir i© dnn i© n© «»u I.» 1 « u.

Lb*NL I>1! s v ,< •. v \ï.
A partir le m i.- Il 1 • .1 .- ,• * n ■

ii.’yaurn , u'un . it •j p »,i • • >4 i uj i>*
S», jouis do ! *.o * il qo .,>ué • u; les

i mardi et •vvu-* 1 - s !\ m
LIGNE DE FoK ‘N I >

i Ce er\i S ne .• HltillU-o t 11 *i - f*MS (»ar 
. setMiiine .usqu'au 4it s • .;«*.i; et deux 

foi» pm sem due api
L» U. 04 f H A N »

Agentf, . d U7

LT* . A» N ( U S 

FAISONS

35,000,000
D’Mlunic es eu iq iej eue
Eiiucmz-vj vu mu e ..r ?

Tlir E. H. EddvCo
<Xa X IM- X rP Jaj JD)

Ligu j cia TT 1 ? d Orlô ta 3
Vapeur ORLEANS < pt

t’ ,r*
\

f "• p

_ .. HULL, QUEBEC ' )
>• : ' - - !

L.. - - - v- * ‘ - ..

Piiinos r! OrinK's DoiiiiDioii
r.» ii

L* ' a*»». h» W o M )•’ **. !♦* t«*Ml|«si «kt
le*» » ‘ ^ ai.-xtuacuë l» iMSiaao.'-kilt kl*-» »ra:

i. 1 Jh Q iei*»vj
o a. m. «. <L lU.

F© a. o. P. 15 a. ml
l<>a. ml n.30 <L IL

* i •>n. ml
8‘ |i. r'L 4 r pk m.
UCU p. tu. 6.0m I» Ml.

DUlANCUiii
i n. "i.

j/on. »n. 5.30 p. ’U.
M * i>. m. 4 L

6p m. 0 Ml.
Ji«î# j ur» J© fats la % > %ir 1»»^% il

v< vige d© FU© A sa. lu, e4 uu^l'i»-*,.
tiiidi aux uj >* leur s q i le a uu i u * 
Arrêtai! . 8t-Jo»aai , amir <• retour.

Le» di ua es .*t ) ur * •!© D ♦ l * »rlx 
peur ftiier k ■»! I«»s q.h ta LJVl* -sofi «» 
même qu© pour lia.

0 o. I .

Ont ctélo3 proiiiioro à
Piiüd I 'lphio, 1S7J 

liDiiilros, lS7l>
Sv'lix'v,

|n7n

M »!lf F»* il, l N3 J

ÀnvciN. | s s »
A plus (lo o1 M t|d !1 I ) Il t i

les |ui , Mo tlu ii;i»u I *. 
i:t les premiers a t nie i : > ls.) J
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if c Ncn 03 03
i ) 3 u J > 11

OL$ULt^ n U Ciii L j FJ Jü J J A

IFJOO’i P.MDU j j!-;;
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iST LAU.iE.iT. i>l M. H l, ST J A i ET
BERIHIH

chi'.min nr. i i:h

QUEBEC, KOir.yrJtl.NJf & CHAI /JK
Arrange n«»nf# d’hiv.>r Jii‘7»-is

Commançant ot m'ill* 4 " ' 'b •
•

J A 1 KFgcl.ilEO i:l K VIN 1 ^ N N ài
l.Aaa MALSU
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t wü a. m. i . u a

> .lip. m. t»
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H 0 V II.
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Aulv© aSio-Vaui

ï.e ©t ftprAs lun li 27 s p* ’-o,'.» • s
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ra <■ amm » s dt l© lunli, v©ii»r©ll, UL-
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Ht ■b*a i » s i > a. m.
St \h .J à A00 a m. 
ht La » o J a i » »o a m.
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ill a l.o t p.m.
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H ri M m a r» {> a. m 
S’ le IM ' 0.1 ^ a m.
S | M t 7 t • » • u
s ** i j‘» u » • m ' \ A .ta m
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P 4!X
DE
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,. a. iil
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5 -u p. m.

1 11 art dp Si©- \un* 
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8.1" r». ni.
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ArrD ©A j i » >4 i
7 1 A. IL

J2. V» p. lu.
5.10 !> m.

LM 1 L QUEH A4 * t ^SAIN UOAC.i. kl
J), part Je Qut ii Vrnv » 4lo i i ui

• ‘ • ' •

l>éî*art la StJo i dnm Arr. v» k Guétam 
il zAa. m. niiir-.i kou ©meut 12 «i p. mi 

7.0" a. m Haul' u seulemMut » cé a. ni. 
l.o I r"t ©u J"»nna'ion .e* b.'aupré et 

St I.» kc.iirn u * »ora i » à la gft' «■ a Qhè- 
b«* qn «» mardi et I • sum; 'di.

Fo ir ou oa . près itorin ktiou» » k lr **- 
»ei au suri ut or IümU 
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bt ui '« i r.snw r.
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l ui . oi: . r
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€ a. ui. 
o a. m. 
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2 p. ML
4 fi. m. 
f IV ML
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f. :e. niu cîx.^Lisro
FERBLANTIER i T PI O MDIER

rl’ 1 I M 1 ri7S : liF . i mt| >a t i - B • • i » ,.q , , , ! ^ , , j ,«•
rtudu.r • À VU"© Il >>uvr l.r • < eu I» un'» : I. k' i » i ei \> . kg ' | * i » • | n é| «." rl J Ile i.

« « ■ • e Up ir 1 1,1-1». , ..... , . i, , d .#
omu i r# do pr » e • • >M « iukiiihorl aiwl a fan uu s* aga !o I mu-*, ku - o^ ni lll.*tir's rnisXM amé- 

11 l : 1 i 1 ■ . J 1 p i -ne. i| l.dt un#
apociaillo d’ouvrag©© «t©

PLOMBERIB ET VENTILATION, ETC, ET J.
Hi V<<us u /. que! pi ' •* iv ' * u ‘ t i l • * »/.-. • n \ M.

Chami' rlund *» •" • • > » • . - h - m ni « ’ • p* >p i ■ air *k »«.nt tout
pai ? iP.T mii "i l r»v 4 • a lr <-*ur k d » ' • a é» je. k i I
V 15 M Chamber! i«d o t au l a '"nt p i u uuiim ♦ A ;><». à ga/., av©o mantoa’L

F. F. CHAKNBEv-LA

tjiicb'C Steaimli p Co.
X-IMITL’ 'r>

n » >fit«un

3D Ru > St Nioholai, 
Tôlép uonj l?i7, V * -1 i

T.o * » » mor on f *r V
CA M l’A N A ! 7 ) > t .»un •■» pu •

doux hAilooi 
ir » do Quo-

L r .di 18 octobre !i midi
pour T v,'eau HAr »,D t *V ’îaln ibvFor *>

.a: i »• 'e* » .vu
k

>i •

> 1 ni »e a

! onant 0" arp up , eu 
a u premier rau#, otr- 

*m lam*©».I si arporU ou sup*‘r- 
«; >ud rariXf adjoignant

Lo L‘. amm t 
U jjja drij.

Mlaard guéri

t—-»r<

Feuilleton du SOLEIL
r rr- ■ ri-awrjBri--' ~''r ^
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,’iiii do \niü:
OIT

VENGEANCE DE FEMfflÊ

LLüXiKML rAUlIIî

fc.ivoura la Hqu'ur 
veTU>, additiomiéo d’uuo pipe 
longuement disti l j, dîna en­
suite d’excolleut appel il - t ae- 
ieud.t iiiialemoiit.Yersn Hifh «i* 
res, avec uu sybaritisme absolu, 
dans les draps rugueux du lit. 
qu i! a\ ait payé pour trois jour*, 
grace à la libéralité du “Chu-

Le len lemaia.à peina ôta:t il 
levé, que maître Mathias lui 
annonça que des pratiqua non- 
Telles guettaient son appari­
tion.

il se hâta de se montrer à ces 
assoiffé4 d'imagorie ot, 1 eu- 
gouemi ut de la veille *e réédi- 
ta, si insaiiabd* et ei in essant, 
qu'il fallut renvoyer au jour 
suivant une notable partie des 
LUicéro* distribué#.

— Vous allez faire fort nue 
chez moi, lui dit le g os auber­
giste ou servant son dîner.

—Ça tomberait bien î répli- 
| qua Helliot avt • bonne humeur.

Ce soir-!a, au lieu Je se cou* 
cher dès le crépuscule, le p in­
tro sortit do riiôUllerio et ro- 
monta ver a Paris.

A Oiize heures précises, il 
s’assoyait sur lo stylobate du 
m *uuin« ut élevé, place de Cli- 
cby, nu general Mouooy et aux 
dole n se tirs de Paris.

A ouzo heures cinq minutes, 
un chiffmuier passa devant 
Lii, a lo frolor, tt lui lit un er* 

i ceptiblement signe de le sui- 
I vro.

C’était le ‘Chacal.’
Ilellict le laissa •'engager 

dans la rue d’Amsterdam, et. 
sans osteîitntio’i, so pi it i mar- 
cher à cinquante pas derrière 
lui.

Arrivé devant les terrains en 
construction, qm, a cette épo­
que, b rd dont tout un cô’é de 
ia rue, lo biflhi entra' dans l’un 
dca chaütiers, éiémeutairsmont 
clos, où quelques secondes pins 
tard b» peintre le rajoigoiit.

\ Lo 'médecin*,d'un coup d 'Uil 
i exerce choisit, pour s’y as^e.iir, 
M angle rentrant form** j»ir d’é­
norme* cubes d” p, ii —

| posées, au pi » 1 d-©qucla â » 
.travertosde fou; -»? rau\**i *ni 
4 sut iSaécS.

Ces traverses lui servirent do 
siéio, et Uolliot y prit plaoo k 
côté do lui.

])j cet endroit, i! était impos­
sible de les apercevoir do la 
ru**, mais, par U mê n*; raison, 
i i s no pouvaient di^tinguor 
l'hiatus par lequel ils étaient 
entrés.

Le chiffonnier avait jugé cctto 
précaution inutile.

Et, ou cela, il devait avoir 
tort ! car, a peine les deux hom- 

J mes avaiout-ila disparu derrière 
j las pierres de taille, qu'une om­
bre linotte allongea le cou,entre 
les deux plmiclios qui leur 
avaient livre passage.

Au cou, bU-cè la uu corps po- 
itii et maigre cam me celui d’un 
.enfant chéuf, qui, bans hésiter, 
! pénétra a son tour dans lo chan- 
i tier.

Seulement, au lieu de se di- 
! riger directement vers le point 
mù le biffin et son protégé s é- 
taieut tapis, ronfant,—car c'en 
était un,—se fautila A travers 
les excavations du aol, les tas 
Je mortier, los piles de briques 
et les outils, et, sans plu* de 
bruit qu’un chat marchant sur 
ses pelotes, parvint, gr.Ice k un 
habile mouvement tournant’ 
ferrure le# ci-b's k l’abri d**- 
pa is ceux qu'il épiait s'ôtai *ut 
réfugiés.

Car i] epi lit, bel et bioîi, IIîl- 
, li jt et le mô le lu.

lo. —Un© ! M- *
©iipf'rftfi© ©lui© 
ooudtan"© ©t «10^>

o0.— U no torre 
IF i.* ni* lié© M'I 
l«*s aut i©-

3 ». U:m* t *rr«3 A hoU au troi^M ni*) rmur 
©«ont© i.'iut urpaati-» ou HUparÛcio, triM 
)> i mu huUé".

A «lo it milU'.- «loi' r-r*"» Jmh rnou-
liiiH à ©(.ûo ©t à tarin** «'t J-** cti vi • \\ ©■•
ha! i- e- «S ins 1*" i; u*in *'i*M . < imù
la «’hautopleure «Iauh tou’en lé-» • pattloi 
<1©© hAtlooos.

ç.»tte t©rmea i«3rnport*^ mm** MejUiFI** 
d'ariront, .*|ll C'*!!"'»»!!© J 1 M'T!’« Ajf i •».«'.

J • » < r I -* <*«»o Ht !• «ti*». «»'*i i rrtfi**r n Dam » 
Vv<* Uxéar (ln/non a «H. Fanion « ». It;- 
mou k*. ©ur lu© l«**ux.

Iuü ü ps*

Dr S GAUDREAU
DKXTTl ,.rrXS

I.i 1 rtir J«»%r|>5s# Hi
jü b< ptom. Onui

Pelutonné, i cô'é du poutr e , 
au pied de la statue de M > i *y, 
le gamin avait saisi a t vol b 
sigaj d’appel du chiffon nier, et, 
Intrigué par cette télégraphie 
muette, «’était élancé sur le> 
tracas d’Ilolli *t en se disa it :

—Qu’est-ça q ’ils peuvent 
bien avoir a sa dire, ces deux 
pas grandVhos sda ? F<«u' voir! 

f I ora il tu h i les pi ir s 
de ta lie, il sembla a'am n ir 
eue -ro,ot,au risque d’être broyé 
si les blocs venaient à glisser,il 
rampa avec des torsions de cou- 
leuvre, jusqu’à ce que sa tète 
ne fut plus qu’à un môtrj d*ji 
deux causeurs.

Car llelli'jt et h biffin cau­
saient, et à voix très basse eu- 
c »re ; ce qui prouva A l’an U- 
cieui moutard qu’ils avaient, 
en effet, quoique sombre beso­
gne à piéparer.

—Eh bien ! mon artiste, es tu 
satisfait de ces «leux journées f 
avait co.atuencé le m ;!• i;i

Bnchmté ! répondit H *!• 
Ilot.«l'ai gagné pins de cinq un 
te francs.

—<ju’est*ce que jo t’arai* 
dit ’

— Aussi pois-je vous r in- 
boarser les dix francs quo Tons 
m’avez prêtez, et ce qne vous 
avez payé pour la boite,les bro*- 
es et les cartons dont j * tue 

sors.

J-i [> \t

i up « • •* Mriimer-* i 
©v rhU'ïii. ftrrt*tbMt, «*x 
r©r©, qn i «iu«*« h©*ir©© 
pour p©rm ir© utx pa* 
torn».

pnurTtt 0© toutui i«i* oomm >ii 
l> «ana r* r

Los expédl''Mra H<>n*. prI4*§ J'inliqiar
en ;•* * • 'H i© i»’>l't l » 'l'M' i i i « *i
tur i * • » i*'» ir cviî.ur !*)4 orr<>.iri ikii*

J6ch:ir|fo ©ut.
i vui- üol. ou pI4'-‘ V*r«U s a l

A LA
•»r kt»:4 - i*r-*r s a i •* -ar

Alt Fil UU Ali»:KM,
.»a j- Urb

. XI. HTO<4NiNU,
A«©mi «l*» p.%ss'i

ài ru© a k ui -0 » i v 
15 ë-*pt‘jinh «j. HJ7.

m oi a LAitui:
NOTAIRRS

Phi lpp' IInot, l- ir A. Ldlll*XfTi'Utà J'»4 Jtl'MS J ©S •! •*'i:''.s
No 2Rue Î5t ANDRE,Ha uo Ville

of//. HtSi
ArgoQt A jirA’ei', IPV;-' • «*' A liiitat©-

ti aU**'i 'i • su *,:s. A *M'it, VT©u«
t*: « (i liniüi.-'trii'i » i «la pr<>-

l>r «»» h luiin hih >i **•
Pr t aux lahrlu'M**. ni iMiiJpilF ». «to.
Si©p

155 -RUE ST JOSEPH -155.
Lo plus grand m igasin a u i s ul prix de St Rooh.

\ > ih i • • v**' «»•/. ù m - •) r*« i . ' - » i. «r 1 » i • i h au*
tliao© d'a«i(.*i:rt»i"» u *i'*-» prit «I* iluu* ;.o 11 * ,»

Département d étoffo» a rob» * N i j<« * «r . h r i’» ^ •••k
au ^r«Uk«l ■» uj. «»t N * i n|i ri « i » » J * l !».• i iwa-i»i. L* « «1 nu
.•f |c • rill i'i. - ■ U •« i ' M jelu *1 '' » ■ 7 I . > . <1 I :n ■ « à \ • M.l VI < 1 r c©
i.| art‘Mifciit. N * étotl«»-i •« mi fi»*- x h 1 - »1 i n! «l« i, mmx a- «iIm, ft nom

gurair imona poitvt»ir i»©rvir leu |»•,l*l ililB- ii-i.
Noir-- léi» ,1 toiiibiit p«mm lkOiiinu.*4 1 !■ n» I irt ..|iL N»* eîi> viot«, «! api

\>ui« irtis, t«rj/fr.4»içii*H*» |K>ur |>ai <!«» ••«ih, t w «l é jut» f n»y n-» p-r.it h khlilftiiK'it iv
«h .j. T» .t . i ‘ . |. u !••- • u |(t .«n«l© \ «il-*- N • f» .i 11 i **h win •y^*’
At. . m i . .i » <F-, ptnc »• k I. , - M vou* v * J.rr an v» ' .u ih é'»*^aut ut à '*
1)011 g lit, i «i i : i /-\o.il .» Iiel *1 k’ » i*" .U V . M VOMI t » « V f • * ifft pi «ol «•'» W »*.», »
poil et e up • 4 à vo«ii •urvir.

liU!WM1S5 ajE 8r“7oi£M
I». S. — Comme toupmrs, n«> * oe foron4' qu’un s ml prix.

<! *■.. ivrtr

—JJ a h ! les dix fran s, soit

in.tis 1«) r-'ste, je t’en fais ca­
deau !

—Mais je no veux pas...
—Attends doue, bêt«», je t’eu 

f us cadmu a une condition.
—»Liquid!e 7 int rr g a 1 * 

peintre, au moment précis où, 
d*3rrioro lui, 1** g min s'allon­
geait sur le bab c. ot o ivr\it 
1 s oreilles en releu mt > m •> > if- 
fl».

—Tu IHV4S d •mandé l’autre 
jour, q i *1 intérêt j'avais h Ce n- 
pécher d* mourir di faim ? J»* 
n’en avais pas,ni j ; t’ai pronvé ! 
ÀujiurJ’hui, j’ai découvert que 
tu pouvais m’être bon a quel­
que chose.

— Tant mioax.
—.Tu n'es pj» fort oomm • 

peintre, nais tu as la patte !• 
te, et, ' h z toi, le truc remplace 
le tule».». Il faut exploiter ça, et 
to en «as bien pour un a quinzai­
ne, avant d’avoir épuisé la vei­
ne que te fournit notre cité.

—Grève à vous ! grommela 
flelliot à Gontre-cumr.

—Certainement,grAco k imi ! , 
«Si je u'avai* pas proru ni mou 
ceiilo i de porto en port<v et <1 •• 
bsgoolé A chaourt un b >iiim ni 
digne de *Nicolet, tu on ;iuru- 
été pour de n ou trois tr > :i!»i- 
nos, tout au plus ; mais j’avau 
déjà mon idee, et çi in 
Vait...

—Voyous l’idée ?
«—As-tu déjà remarq i

x qui sont venus te voir 
biirboulll t tes cartons, Ane flî- 
lotte de douze ans, av *c ie 
grands yoiix noirs, t i lt *ti t- 
g»*s, et «les cheveux boacl**s jai 
lui tomb eut jut*«D\’ i n mdie t d u 
dos ^

— Non ! Je n'ai pas vu ça.
— Elle viendra pourtant... 

avec son père : ils me l’ont pro­
mis, giuli le b lliu, dont io 
ton bti*iia - i ntn** pour étouffer 
u u «..•u* ; n. ut q jj i ■' k-^nbUu x 
de Tu m dion.

—Alors, ’ils viennent ?...
interrogea i[dlioi.

• Tu fera Tabor 1 
du père. Et i t a r 
que Ceint d© l’en iU
être t

—T
nè ! » m 4 m

e portrait 
•ras pour 

ne pni«so
jour.

j noi C‘*l i f
j te, pend t il 1 » nuit, 

• uu pour m c, en 
U ce qu * tu A*o*sè- 

4 ! ms ventre. Je 
mb' mt, celui-là, 

.. et je te ti« »• 
t mte recou tiaij-

lu
y
de
le v 
très r 
drai quii 
naissance

— Il ion nW plus facile ! fit 
ii peintre I trpris. et si l’enfant 
so pré©*i 4îe,je vous promets «jue
cost cho*e faite f.......  Kc- •'
tout f

—Non .. L» perode... la peti­
te—le chiffonnier paraissait dé- 

* id üient avoir d * la d.flicuité k 
pr«iuouc'T certains des mots 
quil employât,—»io ^ôrode..*

la petite «*st la syudie «1 î notre 
oifê I! s'app die Tri l » i, et ha­
bit» t‘*4it au bout de la grands 
rue, dan un \n<4i»*n wagon du 
«diemiu de ! r «î • l’Ouest, «lont 
1“•> roues ont él * reriljil ti'e.»- par
d *h m i hiers. D ’puis plnsi**ur9
uuii' pa dt-il, m 'f *mm ♦•at 
par ilyti jtie ot nul ne l’a ja.rl us 
vm*. ! t ’i Ir it en »: ■ fjne tu 
[ :** ■ -i ez h ibilô pour 1 • dé- 

i la j rirait
de... sa femme.

—J’essayerai.
—Et a'>rs ta agirais... pour 

• il" r mm * pmrl’e ifant ’ corn* 
pruiids-tu ?

—Certef
S Tnd m te m luit clies 

id»e. u’oubii*'» pis, non plus, de 
bi n ex t utu t i i ui 4 ir de 
sou vv ig * i. lu portion de la 
p »rte, d* s t**ti • tree, du lit de la 
ni Ca le !... Fai me ax ! peins 
•;eia sur ton carton.

—Je in y engage, riposta .o 
faut L )U1« Folüti.quie t ass«al 
d mpire sur lni inA»n pour na 
III 'IIIfester l u I * . 4 1 ‘Ut à
c*« bizarres r 'eoinmxiidation*# 

M •mvr»)

woor-.J «• oo l/ip

Peur la n ^ ©‘ m©#©»*'' ‘ s. s»^» * mj1©
* *

il, .»4 v.>a •»*» ''•i m :.»* , ©piu» *••4*
14t y i »4 ** O » r :. .* uw » fMi- « I * a ->i*
©u^ «îttviifæt'aa J© to.kt-»< ser|#s.
gu* j. paioà.m:,



■ WIT

■

t,E SOLEIL—8 Octobre 1897 ~th

EDITION DU SOIR
VENDBKDI. H OCTOBHE 18!<;

Echos du Palais législatif
Un •yudicml fmnçAifl doit demauler un 

d*iuc*>i pur^Uon a In prochaine •(usiou 
du IWWmeul Uant le but »l eucouingor le» 
toloai frai V‘» u fiver dauo nclfj di*- 
UuU 1-e eyuthcut uvnuoemil à ch u|Ut co­
lon U soninM de $210 » ruieon de 3 pour 
C*ut d luicie-, a condiiioii 44uo h. gouver 
Beni en t gaieulirail u.» iitéme inouï iut d in­
let êi.

* «
Uue drlégition du C'»iitt«S *le Mon lino 

re.icy, ayuul a • i lèle l lion, l.li irli» Lan^* 
lier, e tet iciniue h.cr nupie» <lo 1 lion M. 
Duffy, mi nelre dec Travaa* |> lilies au 
Purlcci i t. La délégalio.i ce com; o‘a t lu 
lév. M, ti 1^ i*>n. du Sum.nuire ; M Eoi lin, 
ma re «le Si-»or Inin ; M. < tou ie:, iiM.re 
du Chilean R cher ; « uj» Forli r, de S.c 
Ann ; F. L< - atd. Nap. Fi lon, de St- 
JomP m, et entree.

L ■» de e^ué* »e m* il | aii.te au gonverne- 
Bioti' il 1 mauvais élut duns 1 »jU' « trouv 
I? p nt entre St-Joa h m et Ste-Anne et 
ont deiuandô au gouvernement do voir u 
tare les nind’ioratioue nécrDsa ree,

L ho I. M. Daffy «» p-omi* de donner im- 
minluiemeui d » ordre» pour voir à ce ‘pie 
leur demande soit uccoidde.

da.tuition ft pria Congé du Ii.iuistre 
[ u. iftiiem ut ■atisfuite do aou entrevue.

ELECTIO S A J K3R J-OUEST

(Spéciale au SoLLIL)

R giiu, T N.-O., 8.
lu-» lircf» pour les n* élection» partie 1« » 

icrriioiia ftont émis. Nmninatiou le -0 
C"U 1 MllU Scrutin, 8 jour» plu» tard.

moi t 
plu» 

décidé

Nous avons appris avec chagrin la 
«le 1 un d© nos plu* ancien» et il© no» 
fi lèles nm<», M. H dwrt Mitchell 
hier en « ette ville a I âge de «fi an».

F. u M. M1tcl1. il eluti une ligure bien f*a- 
mi.iè: e dan» no» btireanx,! un d© uo» edent» 
U*s plus a*bi lin*. Toute» les après midi, à o 
hei'i es piacito», ‘ptehiue temps qu il fit, 
depuis que M. Mitchell ©»t de retour de 
Montréal, c est à li re depuis iMfcî,M. Mit­
ch • u a junia s manqiié d’arrêter i uoe bu- 
• ,t;a pr« 11 .1 • «ou J uirnal.

Feu M. Mitchell ««t né en Koossc, lo II 
dé cmbio 1820. 11 vint s'établir â Québec
r » livW. Il y résida jusqu'en 1MJ, époque 
ou >1 s en alla à MontiéaL II en resrint eu 
1882

li à Q ébec il a pris une part active au 
commerce, » été membre de I’K^hange, et 
hu moment <1© sa moit il était 1© d-./en 
de ta Société littéraire et historique 
deootte vile, lia aussi pris p-irt à la 
milice «l >nt il était officier.

A Montréal, il fut l’un des promoteurs 
du C m Kxchange

il lai^e a x fil» et deux filles, auxquels 
uou« o(T ons no* plu» •incères »y«i athic-* 
«Uns ce de «ni cruel.

UHE VERITABLE
CATASTROPHE

L S FiUX □ . FÛRiT

1 * s
tel

calivres
.. .. A TR S3 PERSONiLS

DiùPARUES

I /.T-J ENORMES

» . . • /e.-; oiniaut spécial)

O. taira, 8.
1* t« :m-ignnim-uts «lonnés »ur 

P, nf die il - forêts qui a ravagé 
ergi>n Mil l«t « on.le tit- it u asc II, donnent 

:»i il h' , ropor lions d'uue cuUis- 
j . • u • ,1 m 1 , 1) p i l rente an*t on n’u 
sf- m é a p o ci .0 «la - net ion dansloboi» 
p u o «• « do •-« * . •in <i 0*uw 4. Une snper- 

«le plu* «le vi gt : il ea, trois villages, 
4i*,e m i l t uK; d" n a eims, de ferme», gtau- 
g , et cons'1 ■ U ..s accès»*>ii es, ont été 
l»a ; y J-e» *to«n mages matériels s élève
io.it à des contâmes dé mi le p.aatros. 
Ma 'heureuî.emeiit, c© n’est pas le cdté le 
p ud déploiable de co •inistre. Le» pertes 
de vi*', bien «) .. quatre c\«Iavre8 seulement 
ai, ni été iec« uués, plongeront ran s aucun 
doute plusieurs famille» dan» lo deuil.

l.Tm e idle est encore en pleine activité 
d-s deux 4.Atés de la ligne du Canada 
Allant:qu- ; on compte «iéjà plusieurs dis- 
paritltm» et il est p.us que probable que

(S. é 4L* au .•‘o..**')

A JOLItTTE

Jo telle, Qaé., 8 oct.
I>ei feux d« f<»ié' r*v««gTit tout 1© di» 

trict. D'ici, le feu le plus rapproché c»t u 
2 milles. L«*s dommage* eau «■* aux terres 
A l*on sont énorme*. Un giaud nombre 
d'érabbè’ei, de cabane» à *acra ave«j l»ur 
contenu, oui **14 «U-truitcs. A St© lifatnoe, 
la maison d'un culiivateur a éto mcvinliée. 
Tout b* pay « e« l ©n flunmev «i* puis Lano- 
raie .Station jas^i’^à l^va tr <a.

La faillite Bresse
Nous appre««ous avec p aur fq : il est 

plus probai* ■ qui.- jaina*s que J. 01» eu imm » 
dra k un a. rang muai à 1 amiable dau« 1 *?- 
fait de ta iU»unf ict’tlc Rre*sc.

Ci ran d nombre «l*.- créancier» ont dfji 
• igné l’arrangement propose et tous le» 
jour* Je nouveaux accordent leur coueeu- 
tement.

11 aurait vrai meut été malheureux qu’on 
en arritàt a une U14U «iatioii for ée, qui au­
ra.t réduit .4 un chômage prolongé grand 
nombie de père» «le families qui a cett© 
» tison de r.iunée ont uu b-eu gt *n 1 besoin 
de travat.dr

Quai t a noua, nous ne pouvons que for­
muler des va ux potr que ( elle manuf a" ure 
ion vie se» p< rte» au plus tôt et a prennent 
le-* o)>ciallons comme autlef il»

Eatrovae avec l'échovin Roy

Noms i«von* ren entré ce mat 111 M. 
l'échevm Roy q-.i nous dit que les créan­
ciers »e mou rent (iiipiesvés pour la plu* 
part, k accepter l’otfrs q ie la maison 
llresio vient de leur faire, ma s qu’il en 
(•ale eucoie uue couple qui so foui prier.

Nous n© pouvons croire quo tes cléau 
cier* récalcitrants p©r*ist«rout dan* T. ur 
r«f«i». Nous comprei.ou» qu ils aient de 
gio* iiitércl* en jeu, mais <1 un a lire iÔ'.- , 
ils ne de\ raient pas oublier nue l*intérêt 
g 'uéral ileinatalo p»«* '-«tte «Idli nlté fioan- 

• êt possible, ©t dftt-.l 
cUo»© U < cs crtauc.er», 

ils devra ©ni s’exécuter de suite.
L'opimou publique les eu récompeaiera 

généreusement.

lys cent an», nou» n’avion» pas pour 
voyager, cuti» Québec et Mputré»!, les fê­
lai» flottants de U co npagnie Riche lie , 
aooore mo.u le» traiu* cc.airs de la com­
pagnie du Pacifique.

I e trajet *e faiaall au moyeu d© bateaux
à voile* que l’on tirait souvent u la cordtUt 
lot*41(1© le calme ou lu veut contraire per* 
butaient tiop longtemps.

Un Joe , d y a de cela 110 an», noua du 
1* chiuni ue du temps, 1 uu «i» ce» vau- 
seaux biûla eu lac© inetne de ta ville et sa 
coque coule à fond v.e-u vi» de ce qui e*t 
enfoui d hui 1© q«iui d© U Reine.

II y u quelque temps, «le» gens euirspn- 
Daute,ocux- à inêint* qui ont relevé VArUc, 
demandèii-nt a la Coinmissiou «lu Hâ ie <4 
perinisriou «le sortir cette ép*\e du foi.«l 
de i’ea 1 ou e.le gu depuis plu* «l’un siée e, 
pourvu qu’eb© fut leur propriété p c ne et 
cniiere, i-en» aucune royauté ou droit que - 
conque k payei .

O.i nou* uit que la Commia»io 1 du Htvre 
n e pas voulu accéder a c©tte demeud», Uu 
crainte qua b s ** uaufrag.*urs ” ne «al «veut 
ch< oir r « p.4 v. dans que quu ©udioil ou elle 
se: ait un obi u le a la navigation.

lu* (Joinnii** ou du Havre chargés d© 
vcilhra la «ûreté de 1.4 ni' gition ne peut 
être Hop |>ru Unie et ne b4uiail à r* bià- 
inee, mais il aurait tout da même é.é fart 
1 .téruvsun. a to .a le* pointa de vue de tirer 
du l'on te celte épave bicutairu.

c.er- s j lègle 1 ; 1
«-11 codtci ((uelque

L’ARABIA

On e terminé lo déchargement de le car­
gaison «e Arabia, mais il u«t encoie dans 
le bassin,

L© Uraving Do. k est tout prêt A reccvo r 
le steamer, mai» ou attend la plu» forte 
luarce de la prochaine plein© lune. U sera 
dans tous les cas en place dauu lu baâsio 
Avant lundi prochain.

Un nous dit que jam ns cargii»on de b© 
avarié ue s esl vendue au»âi lapldemeut.

(Pluê récent)
prépare â comlaire Arabia dansOu

le bosHin de carénng «^ce’soir. 
que ms avarie* «ont encore 
ardSrables qu’on ne J© supposait : I4 moitié 
de »©a fond» devra être compictement 
renouvelée.

H parait 
p.us con-

Ü11 autre vaisseau échoue
Eütrd Québao et Montréal

Le capitair>c du bateau le Montréal iap­
porte que, ver» huit heur©» hier so r ors- 
quM ©et passe à la Potnle-aux-Trcmbles 
près «le Monltéal il a aperçu uu vaisseau 
échoué.

Nous avons été aux Informations et nous 
avons appris quejc’est ’e^Hjonycng, un 
vaiMseavi ©n fer, charg - de cbaibo , «jui est 
é«.houé à e©t endioit.

Lo Bjou'gtnij ©st pa sé A Québec mer­
credi matin cl eiatt en charge du pilote 
Ulrio Groloaii.

Comm© la marée n© so fait sentir qu© 
jusqu A Ttoia-Riv ères, on va être obligé 
de décharger ce vaisseau pour lu renflouer.

On nu croit pas c« pendant qu l ait de 
forts «bummigc* , car 1© fond à cet endroit 
o»t de s.iblc.

Naufrage
lin vaisseau Québaequois perdu

Nous avoua appris < «• n. it.n que .1 baïque 
Au>jt n%t% cajutaine Dé' hôao, a fait nau- 
frngu sur I©» côte» de Terrene ivc par un 
veut du tenipéi© cl un brouillard épais.

Léquipig - a pu » sauver, mai» le vais­
seau cl sa cargaison sont une perte totale.

uns ut il est
des famille» is • et s et éloignée» de* groupe» 
d'habitations oui dû su voir couper toute 
retraite cl onl péresi

Go nme j© vous le télégraphiais hier, lis 
trois village» détruit» sont ©eux de Cftxtnry 
Station, South Indian cl Casse!man. Au 
moins 200 ma sous ont été abattues et plu» 
d.a 1,000 pctt-oniKS sont aujourd'hui tan3 
»s le

CV&t un véritable désastre.
A Cosse'.man, bien de» habitants n'ont 

échoppe a lu mort qu’eu «e tenant plongés 
dan» ta r v«ère où i s ont laissé pa»s€t lu 
tout bidon an-de.-sua de leur tête et dont 
Üe ont eu toutes Ica peine* du inonde il 
tonIr en »e frayant uu chemin au milieu 
«le U fumée op .que et suffocante,]usqu'aui 
champ» eu cuiluio et libre».

Ou uc peut évaluvr les |>ertc» totale», 
mai» danft b» trois villcg»» incendié», êilfl 
•V.èveot certainement a un demi-million.

Qn organise le» ««cour». Déjà, A i’insii- 
gatio 1 de M. N. A. Bdeetirt, de» millier» 
tic piaa res ont été sousento». Le conseil 
de ville votera prcbablement uu fort mon- 
tant.

Voici tea nome dee cinq victimes rctrou 
vête jusqu'à présent : Mme Frank Lcveillé, 
veuve et ses deux enfante, Ellen et Fian­
cée, Agée respectivement d© 0 ans et d’un 
ta ; aille finir», ecaur de Mme Leveiilé, et 
Mme Lacroix, femme d’environ 53 an». 
Lee cadavres ont été retrouvés calciné*.

Outre esc victimes, on craint o ; pdi- 
dam» autres personne» n'aien’. jq-jî. l/ï feu 
«ravagé cinq centons, ort'aut récoltes, 
|ranges, maiton^ K\ animaux. 1/M malh ru 
••tt* lUoitalits perdent le fruit de plusieurs 
aaaéco de travail.

Outre les trois village» tota'ement dé 
Irait», cinq autres villagea oui plus ou 
ffiela» souffert, O sotit : Uisreuce, Can> 
hrfdge, P.nch, Hum 11 e* Winchester,

(Dtrniért Kcwt)

Oitava, 3 r. p. m.
I.e f«»u coatia'-e ms ravsr*^ On te peut 

) r % 4*ir « û 'i ♦'»» f^*ora.
f s • •ii'iip tins ^ r veut de p.i'.on» 

,«/...! il 4'**

Un hypaotiseur célèbre
Ne » avon» depuis quelque jours à Qué­

bec un p osesseur en hypiioii*:i«r, M. Car 
j e leur qui douoe de « séance» A la iaile 
Jacques Cartier.

Il • p ite le» g eus par sa ^oienou eu bpy ilo­
tisme ©i le f/ouvuii ao*o.u qu il exetue sur 
** ses sujets. ’'

i.c tour que nous rapjioi lions hier h er, 
lout éjiataut soil-il, u c»; qu’au lait choisi 
eu.ru mi le scmbiahiea

Au»si tous les *«ir« dus foules tousidéra- 
ble-< *0 piefc*©.it-ellt"« mu Tlu-àtre Royal 
pou: 'ou et entendre le ceiùbre piof<»»eu«.

toi uaractéristiq 10 «iu* ouauccs de M.Cur- 
p nier, c’e*t qu u.le* sont dos plus aniu- 
Aulea

Le professeur Carpenter eterc© daf iiis 
plu* «lu JU ans. Il a parcouru les «leux 
hémisphères et «te 1 u© des représentations 
eu louu-s Ica principales ville* avec tou- 
|our* uu succès pli. uoiuétial.

AN w-Voik, il tint l’affiche fendant 
lüô «oirev*. a Washington 133, u Chicago 
138, aii:»i de «uiir.

i^A popularité de «©s représentation» n est 
pas inouïs giando a Quebec et al des ©u^ »- 
gun.-iits autériuur* ue Lapp‘iaient ailieur*, 
il ferait salle comb e piusieu.s •einaïue* 
cou >écuti\es.

Quo ceux qui n’ont pa* encore eu 1 avan­
tage il assister A ce* -étuce» preiiuent occ;*- 
sum de» ùcrn.cr. s «oiiée* à Québec.

LE JEU NATIONAL
T.wa PROCHAINES JOUTES

Iherbrooks ra. CapiUla

Les Québec reculeront-ils ?

Us ce lamp* 01, Tiatéiét »e oopcentre 
dans les cerc e» sportifs, «ur la j fi » q d 
aura lieu deauslii entre l« S Sh «book© ri 
lee Capita », car du résultat dépend le 
cht^mpiounai. M lu Capital est vaii eu, il 
aur* a se iiie««urer de 1 ouv« au aveu le Na» 
tinuel ; »’»1 est vainqueur, Il *■ ra par ie 
fait uiéine proolainé champion de *a bgJi 
inlci in4di «iru.

A propos, un© retntrqnc que nou* avons 
entendu faire p«ir plu*icui» personnes et 
que uoui trou v uns tort motive’, t e«l qu - 
l’on lance la balio géuéraleni* nt tr«»p tard. 
Ou annonce le oommen emetl de la j ute 
pour 2 h. 3(), maia il ©et «ouveol 3 heu 1 es 
quand on lance D halle. Nous niellons le* 
direi leutsen g «rdcati 1 queeequi est arii ‘6 
lora Je U juûle rit © «e Nat ion *1 et le 
Sherbiooku ne «e répète |>**. Ou devrait 
Coitiiuencer ù l’Iu-ure «i.te »«tiu que a joûte 
puiase »- terminer du clarté et que le r©!»'- 
rce uu soit pa* obi gé «1© décider *ur protêt 
quu le teuq.» u'est |>a* écoulé.

U nous atiive uue nouvelle bien épa- 
taut©, cV t que !© piésiilent de ta Q AA A, 
le capitaine Wait r R*y, no pourrait don­
ner 1© terrain poar la j<»ùie depui* t*i long­
temps ultemiue du Québec et du V.cloua 
pour lo chuinpiotiiml de la ci é.

bi ce u tel pas» A un pié.oxt© fuliie, «ug- 
g«5ie par les jo uur* uu Q .©<>tc, la joute 
poi.nair avoir lieu quant! mém©.

K i «tfet, lions uommoa aulorioô» a annon­
cer que ie Vu-to. h «• -1 prêt à iouconii©r .0 
Q iébre sur nTm|>oi l© quel U-rraitn Poor 
qu ou ue pui*so « a • uat-r de •,>ccu.alion, ie 
Vu toruv odr© au Q .©b. c, s n consent \ v«- 
uir jouer sur sou terrain, A tlonuer t »uîe la 
recette a un© ou des institut ont du cha­
nté.

Allons, ui<»4:eui» du Québec, ç 1 vous 
va t-il ?

Le public am «te r e-t anxieux d* vous 
voir vroiser ia 3rr*.«î»'-- uvu.; lu Victoria f>«»ur 
r a n' o r enfin auquel de* clubs ux-aux appar­
tient le cliampioiinut de la ville.

Pélérinage St-Vmcant de Paul
la conférence Notr« - D « me «i’K p-*rance, 

f« ra sou pu en inge annuel à la lL>m»e fSu- 
Anne diniiinche, ic 16 du courant, pu le 
chemin do frr Qucbsc, Moiitm*»rciicy et 
Charlevoix. Prix ordinaiic. D*part A 7 h. 
55 u. 1*1.

J. E Martinkau,
Pi est H lit.

VENTE A L’ENCAN
Par A. J. MAVII AM A Cis

AVIS DK FAILLITE

EN BONNE V0j£ D£GUERISON
Nou* apprenons avec piuisir que la 1 > vé- 

rende Mè:© M «r«e Jos-q I», «loi IIôu-.-Da u 
tie cette ville, qui a été victims du ternblo 
accident que nous avons relaté, a pris un 
mieux senbib e et eit maialvuaut eu bv>uuu 
voio de ré :« b! is* e meut.

S«a? ir M «rle Joseph est la tueur 
de nos employés, M. Ch* Turcotte,
M. 1st au Turcotte.

de 1 uu 
fils de

PETITES NOTES MARITIMES

Le Bengore Head, arrivé oc matin, s’est 
immédiatement rendu A Indian Cove pour 
prendre chargement.

—!.e Tarrst Chief est passé devant la 
ville oe matin eu route pour Montréal.

Une journée d'amusements
AU PARC OERY

La joarné* des charretlor*

M. La Poiré, l’organisateur do sport si 
bien connu, poor ao ron lie au deilr èx* 
primé par un grand tooenbrè, 5 décidé d’01^ 
gamser une jolirnéJ do «potla Spéciale pour 
le» chafVetier*.

A celt© Question, il y aura Dois courses 1
1ère courte Au galop ;
2o course tu calèche. 3 homme» chacune ;
8e, course dç cinq milles sans arrêt.
Comme on le Ypit, ces trois numéros 

offrent un intérêt tout spécial, surtout la 
course en calèche. Nos automédons, qui sc 
plaignent qub depuis la Construction de 
TBiectrique, P# no pe&vont plut trotter 
dam les ruel de Québec, vont pouvoir là 
•'en donner tout A leur aise.

La cefirsc Au galop et la coarse de cinq 
milles ne ecrout pas moins excitante». Il y 
a certainement parmi le» chevaux «le no-» 
coMiert de pla :e, d'excedento» bêtue, do 
bon» sou rears et de bons trottours.

Nous felioiton» M. Pou é de l’cxoel eut© 
idée qu’il s eu et nous somme» convatuju» 
qu’il y aura fon!s lundi au parc Défy.

ACCIDENTS

Sur la jeté*' Louise

Un jeun© gatçon «lu nom de Johu Ward 
a eu le» doigte écrasés dam uu treuil sur il 
jetée l^>a ite.

—Jt hn Rankin, employé an décharge­
ment de TAraMa, a ©té frappé à la tête par 
«as eavs du tramb ivdemeat.

IÜA L’ELECTRIQUz

Hi«r, la compagnie a 1* i< uu cn»r »pé« .d 
à la di*poetl»on ure ondiolinre de la L»di©» 
Proie- teut Home. O.! a fait le tour du la 
vil ©. L>* Mutiet institut une «le U ville
f .ron* at u !e iV.o celte j-ron.cu vdc de 
fiveur.

Ce que pi coûta
Deux locatairu» «i’un tminoublu de !a me 

Rame «y «e sont | ris de quc ruilo hier soir. 
Leu is relations étaient déjà plu» oa moins 
tendues, mai* hier t.oa' dies *c sent rom­
pues ooii.plètcmuut.

Uu locatauo do U même maison est paiti 
il y a quelque temps pour aucr travailler A 
Hull. 11 avait laisa© quu que* moroeaux d© 
bois que »e sont d spule» M. C et M. T. 
Le ptcinier voulut coupvr court a la di*- 
cu*.dou et ia régi, r uu bout du poirg, mai» 
mai lui eu prit, A chaque coup «on adver- 
sairo lui faisait mordru ia poms.crr. L 
s’eu <st lire uv c «a chemise déchiiée et 
quelque* ornement* uiusilés^dan» la ligure.

Le prix du pain
Les boulangers méritent des félicitations 

pour a voit dimiuué do 2 ccutin* lo prix du 
pain. Non» n - uroyoïts pa» que celte action 
■x « é lu*pire© par le* lemuujucs q i© nou» 
laisioii* l’autro jour, 111.11* cil© ai rive dan» 
tou» le» cas I il A propos. Car ou commeu- 
ynl à fallu avec lo pi.x «lu pnm a Qu© > 
rt celui «b * nuire» vides, b©' C'Xiiparal-iOüs
qui étaient 0:11 «l « ii© 
bouiaugct* (|aébvc<{uois.

à l’avautag «b h

Raisins ! Raisins
Nous avons reçu aujj’ir'i’hci li> iv «h r* 

d© lahma et non» ci.tinueio * a en rece­
voir tou* le» j uirs d'ici A la fin du m 1 . 
Nou* prions tous ceux qui veulent en «ch - 
ter de donner leur ordre luni.é istc « e 
afin «le nu pva épiouver «lu rctanl dans '4 
livr.n*<->u, cir n«>u* pros'-n-* 1* raisin lu 
journée tué n© que r.ous le r* C'.’vo s. N u* 
rempliron* «l’aOotd e-» comui «udus r«çiia* 
et le reste «lu laitin sera envoy© an J»re-- 
soir, de soi t - que nous n\n aurons jainais 
en stock.

Nou» pesons de nouveau le la^sin en lo 
recevant.
8 o—fifs A. Toussaint A Cie.

Chemin de fer de Québec et du 
Lac St-Jean

Sur le nouvel horaire qui a été mis ©n 
vigueur sur le chemin do fer du Lac S> 
Jean, ou pourra coufetatei qu’en outre Jus 
trains ordin «ires, un ira 11 «K* passag ia 
voyagp direjieimnt entre Québec et Oraud’- 
Mure tons L a jour* duns ’©* Jeux •en». Ce 
tram paît do Québec A 7 u. 30 «. m. arri­
vant à CiramlMère à 2 h p. n». \a'. train
de (jiaud’Mèie | art de cet endroit tou» les 
jours, exc' pté I© samedi A 2 h. 10 j». ni., 
arrivant A Québec :i 8 h. 40 p. m. Le 
samedi il part do üraud’Mèro a ô h. p. m., 
arrivaut a la 'id© A 10 h. 30 p. m. i.* 
train du «ainedi procure une bounu occa­
sion aux personne* de la vibe de pa*>er 
que que* lie tir©» dans uns tie. buils et icit 
restante lo-.a U té, et coimm* al ri* ]» ut - 
culier lus bit et» pour (Land-Mer© par 
le train du same i seuiuin ut continue- 
nm lo j.ré-oiil a être v. ikIus aux p :\
tièi |ioduil» «i’excur»ionf <|ui ont êué «loi- 
mèr.uiumt en I 1 \ oa l'ain o.ic'*.

Dan* l’affairs i©
Labrecuuo & Marcotte.

Mai -Lund-. Fadlis, 
Avis ^st par is pi ôvmi* lo 1 ré «ia 1

Jeudi le 14 octobre 1307
A 11 UU* A .d

8t«ra voudu par obuiup Publié au inaga* 
»ln d*M dits failli© No 15 R i© bt An Loin©, 
Québao.

U» stock ©t rsmsubleruoat du inava-la 
d» CS 1 é vs : « ; . • . v .
tsir© 4 818.08843

L‘inv©ntairs **»t sialMc n u.»trs bii cxu 
4*< ras bt n**ri» v*4©b«* •.

Le at^iok pourra Air© ©rsminA «* r a icud 
tsmp» jusqu A iu v n «$ en © udre*s iQl a ix 
curateur*.

Coad.tbin» «1© paiera'ut o >m «'ii’
L LF Al V UL 3 I^HCIILKEVU.

4’urstsur-> *m> •j'dut». 
A J MAX El AM A CU. sucsutsurn.

VENTE A L’ENCAN
l*m U R. iRLXil-K A L.u

Dau-s 1 allai’ © de
Tremblay éc Larouche.

. D«* Mille Vaches, 1 ailil©.
Avis est par le présent d'U'iô quj
Vendredi lo 15 octobre 1897

A il IIltd a. M.
8«; rs \*«îd 1 i par encan publia au bu 

r« û i den soUH-igné-No 18 r ie bt Pierre 
l’a til «1«* cotto M»uo**!**Uv>n « «*iiiiii«* suit :
A ht<K*k «lo billot fui a Riviere Kpor- 

Inu, «uiviron 9,oC0 «lont K) eu plu ©t la 
bai in© j « i épiucit • ; «•«*© bill«d- sont 
d’une 11 é-* bo.U qualiU».

R—Ci édit» d’apr’-- bht * . .. ..$0.20
C—Roulant <b» cho'itim ... W*00

L’invenîalr»» du roulant de chanfior et 
aiU’-i (ju*' la lirt© «lus crédit* >»oul w-iblos* 
u no' » «* burt'sj.

Jiii v. ntefe© b ru pour chaque Itom se- 
par<iu»*iit A tant «lan» la pi a-' i «j.

. ' « '
L LF Al Y UK «t 1 ASCHEREAU.

C i rat*; u r*-uon joi uts. 
Bureâ i 4< rua -t Pi«;rrs»

1,2, ‘̂J. Il out.

AllS PI BUC
Ls ipaj © Hots Victoria de 

Québec*, s ad rodera à la 1« .ris atu*'** do 
QuéLuu à aa pio ;'ialno ^eH*l )U, pour fai- 
r«« lt^Hltsc»r la con-trifti net nut.>ri*»‘r, 
ftutaut q «i • b«-.* )in p»‘ir ©n c i**, 1«; n. *tn- 
tien du \ ia*hn* tx'liaiP - n htcl a uou éta-
l*ii«>.««imiul d«* buiiM i tiMV«‘i s :a me «lu
l'u «ils. «’it -«**» (^ i'*J •• *, ©■ aui»*ii«l *«• pour 
autant la «'bar. du la ci© «1 * c/ i©,><h*.

.1 E RED VIS D,
Hol iidtonr *1 ia dite- «-«Mipa 'nie. 

Québec, (î ootoPn* H’7. lois

LA GOMME 
TlITn-FRiJniDEA0A8S 
AIDE IA DiGESTIOft

C-rtains ir.*vr:hard* *f.n d’avAtrnn 
p»o* piofi* ©.s. . -m À 'I©* im.ta-
tions. Voyez i ce ou» i-4 marque de 
commerce *• '1 utti-f rutu *' *o.l »ur 
chaque V^uue: Ue 5. i. onaci v«t .•* 
« (.uv»c.«©‘ ' «•ur Iti «lria.er4 i vre* ( iru» 
et :t5 pi «x

flG

Br rase éc Cio,
•hativ-ur *©, U

/«* A O
MaaursctUiTer-

lu© > vablt
Mar«li i© 12«* ’obre rojmut alla 

j % nniu ira«** ur© des Buan'uicn *■' iue 
oh©»: -r sera voulu a «©{.«*.u 
«lan* ia pia-*' r« en 4 item© sépares 1 

s (T -v
\ • - •
tur *• - «2,207 0J
4*liau»*uro» «*n ' » e «ie 
fabriesth n 1 '.21171
Cuir A ©©iuelle ©: four­
nit ut •••*...
•
Forme-..patxoüi* et b«»i-
t,.,i .................. . 2.3J2 ufi
Arii©u'ib*ui ut«b- lami-

iboc,

Vente à l’Encan
Par U IL OUEMUUi A 0|k

Dau i alTairs d©aso AüDsr,
Mar d^üd, I**» Ko juljui JtX

lu* dvsble
. ■ *

Lun«li le 11 ootob:# 1897
A il H. A M

Ou p1-‘ • l«*r i A la v.*.« ** IVj Juirs dS 
l’a* Lit :•« «* ©t© »J«ves*ioü «v* a n • * lit .
A- r .«l-'ls niuiero© g-iu- rul fl,333.2# 

Aiii**ubl.»i«:out du maga.>W 2«.^8

BIIUM -r •

}j—Am • iblemeat de b if©- 
i • -Crédit«uiva.it U >
. :

1.14 ... 1

jours p«»ur nn«*>«*« b»a du 
ventsire ot cl© do la 1 d« 
R- Déchén©*. D

oncante ir.
Q lé bue, 1 «iOtObrc 1:27.

1 a«i 11 ou inc.

33

■rt

C/l 83 
aj/.O) 

[)il* l‘I^ 
do Un* 

« «’rédit .
ARC END. 

cmii atout*.

• •k

■> ot dé­

lie à boi* -titii*’i «1 ris lo rang

r • i;t * sont

A vondro
l’n lo* <l«- ’.'ri «*sur lo (*.> ♦» sud lu « b«*- 

rnin St.- F«>y««, pro© «)*» l’aNcnm» «l *© Era* 
blo>. iiiokui m: à<J pi«*<l© «L* t rout, par 13* 

profondeur'pi«*d
frfi sdl

taire sous-igné. Aussi:
AUGES r \ i’Ri: l’EU

C. A LAFttANCE. N P
Bureau : 7». ru • S? Pim

r uu uo-

Vente a i’Kucar
Par E(‘m!ou\ Cal * ,V Cle

Kn«*aii do magnifique uioubb*- « n 1 |<i- 
gna’iou.

Merci*eiil3 13oc*obro
Aux ©ailes L'»ruieux 26i ruo St Jean

51,500
1 . • V

étr«* sa* : i!l' -« .’t v ndu- ans r<-- i '
Hi-taut eu gram! fu i'*' iil, montt- -.u» bn»- 
c hi*. aiu^’UbLunent d«* al’»n, do boudoir,

, «•♦. «l'ont n-miam’.r... «mi r )gu«*. un bi • h *,
I ««a t.'Hirt-jtori©. ©m j«i loi t*’ «‘U «C T'hiro>*’, 
j s'aii.'4j"*-iit couvert mi b-atb'Tiirg. «lauiipé 
i «i»* b »q«i.»ii’, lit, «livan, •'bai-'-* le' c*oin, «‘t«.

utsbi-
roui t d*u

j pn v-•*, coMslstant ••;» am u .l.jinoni dosa- 
l«»n ♦ u i r ica’el d.* s«>i«», bu«T«‘t. -iJ»*b «anl)

: t .
J r«\ gravure, b'>rl«»g© «*ti alb.at«*, table «1 • - 
| hu « u marort;. ; a »1*« d.'itn ci, c*.ngr re.uin*
! m igii.ilqu** ^ul are, tapis, >-.*t «i© cham-

br«* a concluT, uu bui oau a t« Ibvte, * hif-
lonnier, u^tousito «i«* c iisin«', ot «l©uv ma* 
gnifbpjos pm i 'H a charbon (D mo pr««s- 
«ni«' m*uf, p*u; «* d«' cuiilno et qimu’ité 
cl aut res en-ts.

L • tout 'omlu absolument sa!i*- r©- i ve 
et vi'ibî«* mai >u le 12 jus qu a 10 hr« j>. m. 

La v«îü'«* a 2 heur >.
LKMIEl'X CALE A CIE.

Em'anteurs « uval’intS'irs 
(’««!. on aa est l'un d»*-. p. . ■ eon-,l«iéi a- 

b o «1; ia saison. «o 4f

>1.38X11
B^Cr* !. s ivant llbt » . 478 ©J
C—*1 * «U - l©- «Le lits «ju'n i« di insolvable 

*ur ui • i.. • ac«*ment ©it’ié «*a ia pards- 
,i« I. L Miulemeun-» o ©taut oonmi 

- n - i. üiotos t roi i ♦ quatre *'t 
ir . .u -ix. ild •• «lu cadastrs 
« :u .«*. k* « i lit.* paroi-»© \ :i u»«* bAUaae * 
do -.; c «• m truite©, clrcou»:;iué’ 
p n.lif

D -1 ne
hte M «i

L’.nv**! 
visible

i a
p.ircuoTi:

l^i-t ».•.»«•: la list© «l • *r': 1 s p « irront 
«!io« \aM« u*-■* «4 i magH - u d j I iii©olva- 
bl *, s ni.-1. L» 9 « ‘ lobr-; «•«nraub 

C%)n«î:ti'«iis «le» pal«Mm*fit •• optant.
144 v.*n: > a ira lisu À uotr«» bursau, 4A 

ruo Dalh«>a© o.
PARADIS X JOBIN. 

(’«*-*-cio'inaires-dyudios, 
liur- a i : 11 r i ; D i u » i*ia.

1 « i-,-* • d • la Ci * d i tti *h ilni l,
Qu- b«*j. 4 o.'tobro l-»‘i7.

- «*1 la liste d«*3 
r© oureau

îota p jur c « i i i j ito.a »«)

Vente à l’Encan
____ Par u.

. a
J. O. Ma

• iii. > A CIE

I, J’ai»* icr (J coufi*eur, 
Qué >• c, li<»«>.vab.e.

if » ié aus
1 I i credi le 13 o3toi)r3 1897

A 11 H RS A M
On nro«v«i *ra a la vo.j'u i /««nohôre da 

Eh© If «n- « <*, t«; ©uc**©cwion «• 1 m uo «ait :
A i .i «le « iimucive, bis uitfi,

etc..... ... $629.50
Ame ibl ment du tnagasin............. 198.36

8H93.05
R Outi l»ur.' amoublcmont e'stock... 163.78
C—C livant K»
D Ko ' •i’.t, c h 'val. voitiin*-, ©te. U7.2.Ï

E’inv.'o*. ur «*t la dsfo dos « rédLbbout 
vi- : t •' c ndr.» nuroi.i.

l a v. i . b ■ 1‘m pour chiqu© ite n ee- 
pai cm ti

L' «t k «•’ la list.; d *s < r • ii*s p«mrrcmt 
étr«* «• . r m m©‘* au m lu'adi «lu f.ii.li, N«>

hii ivcur, mardi lo 12 

arguât eomp-

CmIiu’S* Yaiier, S: 
oct<*bi«’ «• *urant.

Condi*, io: -, d i pa‘omont
tant.

J^.i v. d«» aura li«*u i no»re • jreau, 14 
ru • D.iidou^ic, b»i:.ai© doiaC«4du Ul- 
ched'U.

PARADIS X JDlü'I,
Cnrateurf.

Bure •; i. i \ ru * J>a !io «^! v
i . i: «1 , i Ci » lu R; u di »a.
ljucbe«, ].• 7o p.br© ls 7.

VENTE A L’ENCAN
i’ «r <î. it. GRENIER ,fc CIE

M seffim •
Le - 11 «n ’«-s et “ Fiaiisllette* V’elour* * 

pour la coi.ljclic.n «lu* “ R«;bc.» du m.tiii «fc 
r «di - d«- aail " *{ ia noua i hftona Mm i 
P. J. Côté, en face J« la R.tsPujue, sont 
bien k* p u» be ie* vu qualité et i crq «- e 
à des pux bien b.ia 7—2fs

Messieurs
Vonc trouver* x le plus bel ft'sortim ni 

d-: Camisok-s et CaUc;o:is ” pour homino*
depuis 32 à -40 ( oucos d« buste, a de» 
prix d.’fiont toute c omp*i m i. Auvd un 
gi «n 1 ** jnb ’’ t«)Ut laine 78i. !e feet

Chez P J. Cor k,
7—2f* Kn fuc’O «le la Bisilique.

Il est temps pour les approvi­
sionnements

N’oab i« z f at qu’il filtre rendre «lier. 
A. Domlnowsdi. au morchô Champ.aui, 
c est !k que c a choac' sont donne * pres- 
que poui rien, uu Jti>a(«.a « re .le* chars 
électrique». 7 o—2t

Cù acheter un bon poêle ?
CV-t en .li’iuil cii’. z V - n:*, rue du P nt. 

quc\ us ir^ivir*/, le ©ci iv-Ui pce u .i

AU PATINOIR MIROIR
PR04I CAMUS ns

SAMEDI El LmmCflE SCIR
8 IIcceu—O iv« rture. Patinage uu public 
bj “ Grande niMrcho

** Mai'ch© au pavillon,
bi “ ( jiunde course* ans pomme»

Mu i«jue i m mche après-miili s’il pleut.
GRANDE MASCARADE

HARDI, LE 12 QCT0B3E
t oct—21 »

D MANDE —Un demande un associé, 
«.««h ni' fuiie l’imitât: i du b/i* et pouv.nr 
foinidr un certain capital.

A Ire* e “ IVintre”, k ce bureau.—7 oct.

A/Vxss
»ro «‘inq A six mill > mi not» d î b 
mouillé à vendre «’n gros ot en d '• 
<4uai Toiig«iay, ai* .1 do la got 
. «-a. Aug i -, «l’ici i mu .i pre8 ) 2t'

Vo l ij! ■ Ù.

J. djfl. Thibaud:a^ & Oie,
E; >icier.», Québoc.

ln-(d' ablrt
A.' -fét par le i é*1* ut donné q o

Mercrodilo 13 octobro 1897

lu
l -m

%***!
> :■ sv;. .’ <
.* ....

M ■ ft- d '
.'“C r* -e • • r-? - ^ r*ÿ ? * •« * • t h

A 11 UK ' A. M.
On pn» »é i ■ai la \out * A : ’«huc'i r> «le

Pactiî «l-‘ • ? t o eiioc<*Sisl«m, <-• > u u© -î u R :
A r ikN «b» <*<>mii2-»r- «* «i » •:dce-

ri-' b. «i - > •ne <-t liuu«»urs . . $ J0L'J7
Amo i «,• uii-'ul du mag t.-j.n 'J0.73

$323.72
B -Dr, «LU suivant !i»lc.... .. m.'ü
C —Lu « uev,-U.

1 » tiaian «i * loy«r a i 1 »r ni û ihjh.
E -1> i!an« ,‘ de il one * au l-*r lu i! Ihjg.

L'inv.-uta iroet .a ll~t j d v, « -U ’lit© 3^ut
Vl iN «i ;i > r«‘ t>ui -.iu.

La \ «-n" • - t,«ra p mr cbaq u - it.-m bé-
paroniLvat.

:-»! « ' li C?t la liste di'3 Ci é«l • l> ©irront
éti «* i*N:uni,’ii«‘h au magasin « ■- insolva-
bh*s. N . un ni • Jilrii 1 • ; uu «u irg bt
Jean, m ,r«l:; 1 » 12 « H*t■ >l>r« • « rant.

( ’* nil. : « 'U 
tiint

» «le \' i «mi u* : argeut eomp-

J. i v«’iï' • ■ : n i üe i ù n«>tro buroau il
ru© Du , u : * * *, 'ati-so «l ■ la Cie U iuli e-
llou.

i \ ivADi S iV ! OBIN,
C'<*-3ionnu.i « -b y miles.

Bur©i'i : f ! r m D illi > i-.: *.
BûtUuu ! ’. 1 k Ci*- «lu 1 il ” u •li«*i.
Q u. P • 7 « ’•«.! r.« l*r>7.

Jolis poisions dorés

Ex pharmacie Brunet à »St Roch vieiù «1«* 
fan© i,*cqui*ltiini d un Ikm uombie «l.- «: i*
joli* poissou* iloréi dont ia possession f ut 
lu joiu de tant d amatenr*. Lt-a passants sur 
U rue 8t Joseph peuvent les voir prendre 
leurs ébat» dau* uu g«au«l bocal dVau.C’est 
un spectacle tout u la t joli et attrayant.

La pharmacie Brunet, qui a fait venir 
ces poissons d Italie, le» cède aux amateur» 
pour presque rien.

Au football
l* secrétaire du club «le football de 

Québec a reçu une lettre du club do foot­
ball de Brock ville, Ont., lui domamlant de 
jouer une partie d'exhibition i« i, le 9 ou le 
IG courant. Il est probable que le» Qu«^ 
bec vont ac«:epter.

Le service d» 111e d'Orléans
Nous appclona tout pirliculièrement 

l’atteution ue nos lecteurs sur les change­
ments apporté» à l’horaire du vapour 0r-
Ûan* qui fait le service entre Québec et 
l’tie d’Orléau».

L’aonouo? est publiée dans uue autre 
colonne.

Ponrls Saguenay
Un bateau partira demain matin k 8 hrs 

pour lé bagi’icnay.
g^Convenable pour n’importe qnclie 

maison en CadTida ; plateaux doublé* en 
peluche pour lue couteaux et le» cuillers. 
Carrier, Lnipé A Cis, 263 rue St Jo» ph.

Le refilant de la semaine
Matinee dimanche

Il •emb'ait y avoir de» doute» dan» le 
public au sujet d? la matinée do diman« he 
au Casino. La direction a annoncé hier 
soir, uu milieu de» applaudissement* d’une 

lie comble, da’il y aurait spectacle à 
3 b 30 p. m., dimanche, après les vêpres.
( ’est tire bonne nouvelle pour le public *. 
de cette façon la direction du Casino es­
père n’élre plu» ob.igée de refuser de» cen­
taines «le personne» k la représentation du 
dimanche soir. D on autre côté, demain 
aura lieu la dernière matinée «lu samedi 
uni «eta lemplaoée k l’avenir par celle «lu 
«JimaDi he. Ou prépare « n ce moment un 
programme extraordinaire p?ur dimanche 
•o«r et la ma’ «née.

Avis aux dame»
(«a çooféience «ur U »»nté de» femme» 

qui devait avoir heu lundi 11 octobre, à 3 
h pw m., sera ajournée à !uudi !ç 18* k 7 h. 
3<> p. n . La retraite des Daine» Enfknt* de 
Made étant U cause de cet ajournement. 
Ea représentante de la compagnie Viavi de 
Montréal recevra comme k l’ordinaire tou» 
le» aprè» mhli» de 2 à 3 heurt» au No 60, 
ru» de la K inc.

Encan samedi soir
C’.ôturt de» ratan* cli«*z M. .1 K Mu* • 

ne ni, samedi »oir. Que crux qui »« ©nt |mi» 
©nc«>r' ptofifé du ,©cs ruut » à .►»cr fi -, ne 
manquer.'. pi< «lr » y r«n b n*. N > 130, iuc 
fit Jorph, «n f «ce «In ni«g ^i.u prii.t ipa*

Q»ivii:ur*. a 7 II 5^

N

N«»u*

é| r- uv«>:»s b a ic 
* uvon» la ni*

« ni ut « - «'O i i
2l#3 ruu Si .1 >s

Att ntion
i« m.<»n «

up

P»

d’or

;p u f. u -
U Ul VU u !...

ii p > r

A

| i* v

« t

Ü ~ i C1.1 >. il ; J.
V •-'V

• Y 'irt*

v •

•1 a.

l’Fiimt^
M U a (TE

FR

ard

DDUCHtNE
Ma «'han 1, R » )«q val,

• . .e
•* pre- ‘nt doua * f i.>
la 12 ootobr.) 1897

V 11 HRs M.
« ■ -1 ' ' ©nt i ’ ‘ic i 'ra «lo

o •*«T » ► u n » * H» •
mm » 1 at

SMr t u II «> «uo «u» .a li: « i -«««U ' Via 1 »V. ! -
li>l. l'-Uo ni . oi si .4\..i.: »-ii‘"il j
«mniiuu «l i pub «c «»fiY* 1 -« ». * « v
ceptionm; s pour la .** i* u «l'.i Aomiii-j ei j
nous vqu» oooseillon* «l'a 1er y fane me i 
vi'ilc avant du voit ailleurs.

Inutile de chercher davanl g ■ ; c’e»t un 
fait bien établi, et «l’ailitui* admis depuis 
longtemps, que le magatin do chaussure» le 
mieux assorti est chez

J. II. Bkoin,
121 rue 8t Joseph.

Allons au Miroir
Parmi les lieux d’amusemor.ts quo notre 

▼teille capitale renferme^ pou sans doute 
égale celui-ci. Oièoo k f-«'U proprietaire qui 
sait sans ce#so sc multiplier pour le bun 
plaisir de ses euoouragcur», en peut due 
que lu Mitoir ost aujourd hui le seul lieu 
favor lié du public amateur. M. Taoguay a 
non seulement réussi* à eu faire un magni­
fique patiuoir, lu seul aujourd hui quu nous 
ayons, m4is un lit-u d amusement général.
Il va «ans dire que les ancien» sma eurs de 
la roulette voul s'unir do nouveau, et que 
durant la smsou déjà commencée, tous au­
ront le plaisir de s'y rencontrer.

Us habitué Dr Miroir.
Pour St Lauréat, St Michel et 

St* J eau
Le vapeur Champion y fork encore uu 

voy.'ge dimanche le 10 octobre si le temps 
e»t* beau. Profitez en, c'est le dernier.

Le b vteàu pmtira du marché Champ'ain 
à 1 h. 10 p. m. 8—218

La douleur avec lui
L’on dit que tont c enr a se» violent» 

chagrins, cependant il n’en est pa» qui 
échangeraient lu» leurs coutie ceux d’uo 
autie. La douleur que cause au vce jr l'ap­
parition d’un cor» eat a»*rz aigue, et sQr 
cette Urre ofi l’on pot te le» c-inius»ur«s 
étroite», on • en plaint souvent. Putuam’.* 
Painless Corn Extractor e»t un remède ctti* 
cace pour ce genre de ma.*«iie du cœur, 
que vous pour rot essayer si vou» souffrez.
Il est bon marché, ifir et »an» douleur. Es­
sayez le véritable et n’en employez pas 
d’autre.

Chroniqaadu feu
Ce matin, 120) «le dommage» par le feu 

chef M. Cantin, épioier, rue 8t Sauveur.

A propos de I Kleotriqu,
Ou a rarement vu à Québec uoe cntr|- 

pries avoir autant de ■noté» à son début 
que notre nouveau système de cbart ur­
bains.

Aussi let bone effete en rejatlliMent sur 
le commerce et pàrticobèr^ifiekt la ligne 
de quimeillerte* En effet, il eet vraiment 
étonnant de vo r un magasin aussi ache* 
landé que chez M. Ulric F. Drouin, coin 
«lu* ru**» St Joseph et St Roch.aocicn poste 
J. F Bigaouettf.

V i ft.uie due q «e c ent dû aux prit extra* 
^ huait ment bas et nu «accifiet que l'an 

\ « :»» t v k en général*
. .r sag lalétcnaéfc

rlTIl l i ‘ u,
«lu mag .

tout
&*-IIMlll
«le « hu|

12
“M

ni u c 1’.. !i t/
ot au­

tre» varie et a h » i 
cette «<«.• avion.

Grand Union C’dothinu Co 
24 »—2 u 124 rue .V. Jo e, h.

1S93.
Junction Stunstcud, i*. Q

12 août
MM. C. C, Richards k Co,

Meoaieurs.—Jo suis tombé en bas d’uue 
jassirelle d’une plateforme reliée à un char 
chargé al'ire que j’aidais mes hommes au 
déchargement. La passerelle a manqué et 
je suis tombé avec ma charge, ms faisant 
une blessure sérieuse k lu jambe en me 
frappant sur les dormant-*. Pend tut une 
heure jo ne pus avancer cl un pa». Je fi* 
uaage du **114111111601 Minarl” et troi® jours 
npiès je me remiaia à Montréal par affaire, 
j’étais assez bien tout en mo servant d’une 
canne. Aprù« dix jours tout était guéri. 
Je p rs lu recomman Ur comn».* le umlleui 
Liuuueat que je connaisse par l’usage.

Votre «lé/o*:é,
C. H. Gordon.

NAISSANCE

||Hier, l é ponte «le M. N «polvou Duîac, 
restaurateur, une fi*lc, qui a icqu au 1» ,j>- 
tema Tes no n* do Marie-Geoig aaa*Del­
phine-Germaioc.

Parrain et marraine, M. et M no ^ 
Eugène Kirouac.

7.0 J p. m

.1.11011© r '*• pu:

1 f»ni<
J. M,

DECES
Dcoai.—Jeud*. lo 7 oct obre, à l'âge «le 

31 an» et 3 mois. Dam'» Cé iua Pair c »au.L 
épouie d * feu sieur U:nc Dagal.

I/»» funérstl'e» auront lieu à l'église St- 
Sauveur lundi le 11 courant a 8 ii. 30.

Du art de l'UûuJ-Dtuii à 8 heurs piéc.- 
ses.

Parent» et ami» sont priée «1 y assister.
Chavdokmt—A Manche»ter, N. H..»*i»t 

décé«lê samedi le 2 octobre cou: an ;, après 
une maladie «Tune semaine eculumcnt ,F«.- ii 
Emile Chaudonmt, marchand épicier, à 
l’âge de 31 An» et 10 moi». Il laisse pour 
déplorer ea perte uns épouse iaconsolah’e 
et trois jeune» enfant» qui le regretterout 
longt m p*.

Prière aux autres journaux de rej ro 
duire.

LaPoqrR—Ce matin, à 4 heures, Lucien 
Marie Vu tor, fil» «lu Dr G. L»Ro e , e r- 
gent d'arme» de l'Aearmhlée légi» ative «îe 
la province dé Québeu, à l âge de doux« 
anû et cinq mois.

Lee fcnéraillce du défunt auront lion 
lundi, lé 11 du ééurant. Le convoi fnnèbte 
partira de la demeure de ton père, dan» 1rs 
edifkx* patletneniiire», à 0 heure» et 10 
nduutet précitée «In matin pour »e rendre à 
rég i»» Hi-Jean-Hapiiete et «le là au heu do 
la uépultere, au cimetière Beiipoi-t.

Parente et amp sont pliée d’y aeeister 
/M«g Mire htfitaUep.

^ • «îii «'«•; same h hou * . 
:.t (.ivtH* «*Uar «lortoir |
. « u .mi» l'O .r K- i)»'*- i 

v.V © < « i »«*u* inii. i
a brxvl.l a aur.3 :c

0.00 s.m. i Ht Ray-
iu* u i . «**•? j«> ir o -. •‘P' é lo 
d i 11 'c. : it lie. I

8.40 p.rr.- aju.*--* direct do Chicoti- I 
tinn Roboi val luadi, mor- 
cr «il «‘t Yi-uJrcdi.

0.40 p.m.--i. i rc-j-« <1 (i arnTMèré o* I
«:«'- ‘.«f hui'* sur!»'- Riss«'h Lui- ! 

l'«- r* ' - d«* * t- Mis b*-' jours «■ V’«' p* j 
t î 1<- sainodi «‘ ! * «llm'inchc.

10. 20 p. m r.xj«b ••er <;•* t.- »: d’- 
M< r ■ «-t «1* 8tnT:«»n-* hui- I««h |
lin ©- Liur«*uti«l*‘.s, «♦? sa-* 
nuvli s.- il ni
nu Lao Kd «nard d>ur proa

dre le Lia • •
E * i u.:- f«.nî. in c«»r«l«'ncat à Chloou- ( 

timid i .* In ^af-on do navigati«»u av<‘«* | 
« ■ ■ 1 igueaay pour

1 a«b> C n-N un i. Miilbabj <‘t qu eb<
BüIcja «. excurfllnn pour Grand .Turc 

le s uicui $. 50 premiers dnaa et 
$t aucoudo

Tr A v h arox aGnxad'Mbro 
mi.vi i: bl'dcrdain -f>eg ûiuet« de 

tnf . • . : • v.©vi , aut prix r©diu*.i or- | 
tin* , ■« diiiaatm* mois d'été, d«>’ii m* ; 
dr*'it c »tr . 'T)»ri gratuit des oiTouTl
n.«'ii .^i otdea pr «vlUoni p'Ui iAcou-
r« mra iti ;t ou ruai m

Bilk
aux prix
Uut« - i - loua u ii »r i «t» Charioj. 
bourg Du- t, émit le** «ru tila, h,p>ic 
revenir nisqu au niar«ii suivant.

L.\( ©lientoe tonoea von-tr»'juxr l© In» 
voir, m.ont «iua» la voilé j «i«i Laot. lext 
ede* prix no ml eaux.

L«oj;*'mln d«) f©r tran p ’ftora :oh non. 
veaux « < i « .** leur-* î «rntllee et ung 
quant Itj Ji-nité© do leur* «v;ets «iotnéua- 
geGKAT.a

Un i*“ut bo P rocuror lov bliieU Ue pa*- 
eag© « i.oz là M. 8r ■ *Ktxg viH-a vb.l lid- 
telbt Loutf. »M Uhatea\ Froaum u)*6 
au i ureaud t i'aoi Iq i’\ U rue Uaade,
Alex. Hardy. J. O. Scott,

Ai;“ ! G- i r r \ 1*. Secrélaue gérant. 
Québec. 7 octobre, D97.

$L‘*40.33 «
48. Ot* <

<1 NB..’!. {
>73 7 i 

lits soil . '

- ;

!.u -* i«*sçr*j iî < p . irron^f 
i»-i ina;,Mi - u «!•' l ins. Ivaldg 

■ ne ii 1«) f «‘«>ura if.
!c p. . ru ml : o *mp-

r:ra Hou û u«»t! «'
uc, bûtisso do ia L

l>ur«a i, ia 
■ i u iùcho»

1‘a RADIS Jt JDB1N,
C i râleur*

Ibiroau . U r «o Da;ii«>UHi«\ 
l’.ri'- ' c la i 1 * du R'e’uolicu.

Québec. 4 ctobro 18J7.
8oet

VüfÜTi PAR SCUft?l3S:G33
Da,

. IV- »• ' \M f ' • I * * ' » •

«'*> '* rét’-ii : » r«ra niora cianite
tux ■; un etmr>; > Hot. de Québeét
- I s: « lOUi ... llT-l «li rnariaa.

si alïaii o «m
JOSEPH DARVEAU.

1 .

Ru«‘S: J«j .©pii.
|)«>- ,ii'nt4Bfon* t!*erorr r ■ • par l«% 
©-©.gu* i -.«pi a In» «il !© il ’ . ;,,hr«‘ 1»>7 

.
lo Su>-k «io Thé et t a • .... ç>\ j i ,;jg
? “ Valsa* * 1 « *.... .... 2SJ..H
îfo 1 •urtdtur»-* du maga>.:i «D.W

I/«y«'r jusqu’au 1er m u l u 
I.o soussigné u«« a’obiigü p,.: d’ae epter

ia Plus li. u‘e ni a ioun«* «T«'s a «inulssi'ina.
„ AL F. LKMIEmX,
Bureau : îSyndic-Ceig.

l^.-> ruo si Pierre.
Québec 4 octobre 1 97. 5o 3f

Blé d’inde à bon marché
1S,*00 miooU «le bon Blé d inte.

Provenant du steamer ARABIA

A vendre k bonnee condition

WILLIAiTctliKiKR
aux DAlHOUSlC

800 2f

Le “Capital” va venir encore
ici une

o o o

ic

JOUTE de CROSSE
----- rom------

LHl OHAM T^XO N CT / «x«
SHtRHROOKl** d«î Shoi-brooko V3 “CAPÎTA1.” dO ,-r'\v,

TX. T
------- --------- O O O O O

^‘ay«,itCA.xnr n -A.. u\.yà i«yv q.

SAMEDI, LE 9 OCTOBRE
Balle iancéo à. 2t liT'i.»Dôt»x hearcs le je q boau oa maovoii temps.

Adiaieek'o aîc. Grand staad ioo «xu^ Euf™ te ea ôm de U •**, adud^ ica Kc.
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